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Le printemps arrive tranquillement sur la Bre-
tagne et les matchs à enjeux avec lui. Au fil
des semaines, les destins s’écrivent et celui

du Stade Rennais prend une épaisseur XXL inatten-
due avec une double confrontation historique à
jouer contre le géant Arsenal, puis, début avril, une
demi-finale de coupe de France à Lyon pouvant ou-
vrir grand les portes du Stade de France pour la
quatrième fois en dix ans.
En championnat, les « Rouge et Noir » ne sont pas
largués mais ne doivent plus traîner en route, pour
s’offrir un final haletant.
La coupe, le championnat, le Rennes Volley 35
connaît également ! Sur le podium en Ligue A et pré-
sents dans le Final Four pour la coupe, les joueurs
de Nikola Matijasevic ont les armes pour réussir une
saison historique.
Chez les filles, le baromètre affiche plein soleil éga-
lement ! Le REC Volley n’a jamais été aussi proche
de rejoindre la division Elite, antichambre de la D1
tandis que les filles du Saint-Grégoire RMH ont
d’ores et déjà quasi acté leur retour logique en D2.
L’Avenir de Rennes, dans le coup pour les play-offs,
vient parfaire le tableau dans un mois du sport fé-
minin plus réjouissant que jamais, avec un Stade
Rugby Rennais également dans le coup pour une
qualif’ en phase finales !
Dernier événement du mois, et pas des moindres, la
grande première du Cesson RMHB dans la Glaz
Arena, dans un match capital pour la suite de la sai-
son face à Istres. Afin de ne pas se découvrir d’un
fil dans quelques semaines, les clubs ren-
nais savent ce qu’il leur reste à faire dans ce
début de finish passionnant ! 

Julien Bouguerra
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ASSURER
LE MAINTIEN

Pour vivre un demain souriant, mieux vaut
se coucher le cœur léger, avec le sentiment
du devoir accompli. Pour cela, les Irréduc-
tibles savent ce qu’ils ont à faire en ce pre-
mier semestre2019. La mission ne diffère
guère des années précédentes, avec un
maintien à assurer le plus vite possible.
Contrairement à la saison passée, les Ces-
sonnais n’auront probablement plus leur
destin en mains fin mai, avec pour conclure

la saison avec Montpellier et le PSG au
menu. En cas de déficit de points, pas sûr
que ce calendrier soit source d’espoir mais
pour terminer sereinement cette saison si
particulière, avec l’entrée dans la Glaz
Arena, le travail aura dû être réalisé en
amont. Pour cela, il fallait déjà ne pas rentrer
bredouilles d’Ivry, pour la reprise, le 13
février dernier. A l’issue d’une rencontre
ultra stressante et peu spectaculaire offen-
sivement, les joueurs de Christian Gaudin,
pourtant bien mal engagés à la pause (14-
8) sont parvenus à revenir et à arracher un

point ultra-précieux sur le buzzer grâce à
un shoot autoritaire d’Hugo Kamtchop
Baril et un Alexandru Bucataru énorme et
décisif tout au long du second acte (11
arrêts). Un final qui ne masque pas pour
autant des insuffisances criantes dans le
réalisme en première période, dans les deux
surfaces de vérité. Les absences de Frédéric
Beauregard, bientôt remis pour de bon,
puis de Rudolph Faluvegi, contrarié par
une gêne au mollet, devraient apporter un
vrai plus à un groupe en souffrance une
semaine plus tard face à des Nîmois trop
forts pour les Bretons pour la dernière délo-
calisation au Liberté.
Pour autant, l’avenir cessonnais n’était nul-
lement en jeu face aux Gardois, pas plus
qu’à Toulouse, mais plutôt lors de la pro-
chaine venue d’Istres, à l’occasion de la
première sortie dans la Glaz Arena. Si adop-
ter une nouvelle salle n’est jamais chose
aisée, il ne faudra pas ter-
giverser et pourquoi pas,
augmenter définitivement
l’écart avec la lanterne
rouge provençale. Quatre
points d’écart, c’est beau-
coup mais peu à la fois,
Istres venant de s’imposer
contre Aix à la surprise
générale. Restera ensuite
Pontault début mai, également placé à qua-
tre unités du CMRHB.
Si l’ambition ne doit pas se limiter à deux
victoires sur la phase retour face à ces deux-
là, les Cessonnais connaissent aujourd’hui
leurs limites et savent que si des exploits
seront les bienvenus, les matchs face à leurs
adversaires directs sont tout simplement

vitaux pour, enfin, changer de refrain l’an
prochain. Le top 10, la mission énoncée en
début de saison, sera compliqué à aller cher-
cher mais demeure un objectif réaliste et
ambitieux. Aux Cessonnais de faire plus
que l’essentiel…

UNE NOUVELLE ÉQUIPE

On connait déjà les contours de la forma-
tion cessonnaise pour la saison 2019-2020,
le club n’ayant pas chômé pour se renforcer
en vue d’une saison prochaine où le niveau
sera, comme chaque année, encore un peu
plus élevé. Le départ de Jef Lettens à Tou-
louse sera compensé par l’arrivée du pro-
metteur Robin Cantegrel, aujourd’hui à
Pontault-Combault et formé à Nantes. Il for-
mera une paire jeune et avide d’accumuler
l’expérience avec Alexandru Bucataru. Sur

la base arrière, le retour de
Florian Delecroix va appor-
ter puissance offensive et
impact défensif à Christian
Gaudin sur le côté droit.
A gauche, un arrière gauche
pourrait arriver pour dou-
bler aux côtés de Tomas
Bolaers le poste de Jean-
Jacques Acquevillo, Rudolph

Faluvegi n’étant là que pour cinq mois avant
de rejoindre l’Allemagne. Sur la défense, le
pivot Senjamin Buric va forcément prendre
une place prépondérante, défensivement
comme en attaque. Décrit comme un lea-
der et un guerrier avec qui on peut partir
au combat sereinement par tous ceux qui
l’ont côtoyé, l’ancien Nantais doit être le
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C’EST DÉJÀ
DEMAIN !

Longtemps rêvé, le destin des Irréductibles va enfin s’écrire dans un
antre digne d’ambitions et de desseins menant au-delà des frontières
de la LidlStarligue. Mais avant de se rêver européen dans une Glaz
Arena pleine à craquer, bien des étapes vont joncher le parcours futur
des Irréductibles, loin d’être tout tracé. Il y a du travail…et cela rend
l’histoire encore plus passionnante. 

LES MATCHS FACE AUX
ADVERSAIRES DIRECTS
SONT TOUT SIMPLEMENT
VITAUX POUR, ENFIN,
CHANGER DE REFRAIN
L’AN PROCHAIN.



Monsieur Plus d’une équipe dont le visage
va forcément changer.
En attaque, Youenn Cardinal et ses stats
plus que séduisantes, que ce soit à Créteil
ou aujourd’hui à Cherbourg, apporteront
sur l’aile droite un vent nouveau, au
moment où Maxime Derbier arrêtera sa
carrière en juin prochain.
D’autres joueurs sont aujourd’hui dans l’ex-
pectative, à l’image des fins de contrat de
Frédéric Beauregard, Léo Le Boulaire, Benoît
Doré et Robin Dupont-Marion. Si l’effectif
semble déjà dessiné, quelques retouches
restent encore envisagées.  A la trêve, David
Christmann avait prévenu : seuls resteront
ceux qui ont à cœur de tout donner et de
porter fièrement le maillot breton. Ce ne

sera pas que l’avenir col-
lectif qui se jouera dans
les trois prochains mois
mais aussi plusieurs des-
tinées dans l’effectif bré-
tillien. 

CHRISTIAN GAUDIN,
L’HOMME DU

FUTUR ?

Il y aura toujours des
détracteurs pour venir
chercher des poux dans
la « tignasse » argentée de
l’ancien barjot Christian
Gaudin mais au final, à ce
jour, peu de vents
contraires viennent souf-
fler dans les voiles de
l’embarcation cesson-
naise. Avec un effectif
construit au cœur de
l’été, une période loin
d’être idéale pour pou-
voir trouver toutes les
pièces du puzzle sou-
haité, le coach et son
adjoint Mehdi Boubakar
ont pour eux des résul-
tats malgré tout corrects,
meilleurs comptable-
ment que la saison pas-
sée, avec dans l’ensemble
la sensation d’une équipe
plus teigneuse et accro-

cheuse et une ambiance de travail redeve-
nue sereine, de l’aveu même du président
Stéphane Clémenceau. La saison prochaine,
il faudra encore plus pour achever de
convaincre les sceptiques mais aussi
séduire le public avec des enjeux plus
enivrants que le gain d’une douzième place
certes salvatrice mais ne permettant pas
d’avancer. Si l’on juge un coach à ses résul-
tats, Christian Gaudin le sait, les siens sont
pour le moment dans les clous d’un main-
tien on l’espère moins stressant que l’an
passé. Mais l’exigence de l’ancien gardien
des Bleus est telle que celui-ci ne se conten-
tera pas, si les possibilités lui en sont don-
nées, de jouer éternellement le dernier tiers

du classement. Avec un effectif qu’il a choisi
avec David Christmann et Mehdi Boubakar,
le coach pourra alors mettre en place ses
idées et desseins, avec succès, ou non.

LA FIN D’UNE ÉPOQUE

Une armée de bénévoles, un kop qui chante
à tue-tête jusqu’au bout, même à moins 7
au tableau d’affichage, la queue au moment
de la pause toilettes, des autographes dis-
tillés en direct du parquet à peine le buzzer
passé et une tribune de presse haut per-
chée où les places sont chères les soirs de
gala… Mais aussi un salon VIP où se mélan-
gent joueurs, supporters, partenaires autour
d’une bonne petite bière et d’un buffet
convivial puis un autre salon, Prestige, dans
un préfabriqué installé contre l’aile de la
salle : le Palais des Sports de la Valette, c’était
tout ça, un monde rempli d’histoires, tendre
mélange entre l’amateurisme qui rend les
choses accessibles et généreuses et monde
pro qui impose à raison ses exigences.
Une histoire d’hommes, partis de loin, du
niveau amateur, ayant appris et accumulé
l’expérience et les us et coutumes permet-
tant de toucher le haut niveau, mais surtout
d’y rester. Pourtant, le hand a changé, évolué
depuis dix ans et le club emboite le pas,
étape nécessaire pour évoluer ou tout sim-
plement, continuer d’exister.

Stéphane Clémenceau le concédait le mois
dernier, sans nouvelle salle, l’histoire du
hand pro à Cesson se serait sans doute arrê-
tée… Ce ne sera pas le cas, la Glaz Arena
étant fin prête pour accueillir un nouveau
chapitre, où les bénévoles seront toujours
de la partie, cœur même d’un club qui ne
reniera jamais son âme.
Les salons de réceptions passeront de deux
à quatre, la boutique sera plus en vue pour
développer un merchandising qui passera
à une étape suivante, un nouveau site inter-
net arrive tandis que le cube présent au-
dessus du terrain donnera une toute autre
atmosphère à des matchs version show
permettant le développement d’un sport
en plein essor nationalement et plus encore
en terre bretonne. Pour savoir où il va, le
CRMHB n’oublie pas d’où il vient, d’un
monde amateur où sont nées amitiés,
valeurs et ambitions. Celles-ci seront tou-
jours de mise l’an prochain, tout en ayant
un support désormais propice à un déve-
loppement progressif mais assumé et
assuré.
Pour valider tout cela, place au terrain, qui
change lui aussi d’un teraflex à un parquet
flambant neuf, qui ne demande qu’à être
enflammé par des Irréductibles qui ont
bien grandi !

Julien Bouguerra
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CALENDRIER
J01- CESSON – TREMBLAY 26-30
J02- NÎMES – CESSON 24-19
J03- CESSON – TOULOUSE 29-29
J04- ISTRES – CESSON  26-30
J05- CESSON – ST-RAPHAËL 21-30
J06- NANTES – CESSON 29-28
J07- CESSON – IVRY 26-23
J08- DUNKERQUE – CESSON 25-17
J09- CESSON – PONTAULT 22-17
J10- MONTPELLIER – CESSON 34-29
J11- CESSON – PARIS SG 19-29
J12- CESSON – AIX 21-28
J13- CHAMBÉRY – CESSON 31-22

J14- IVRY – CESSON 18-18
J15- CESSON – NÎMES 23-30
J16- TOULOUSE – CESSON 36-26
J17- Cesson – Istres 06/03
J18- Tremblay – Cesson 20/03
J19- Cesson – Nantes 27/03
J20- Cesson – Dunkerque 04/04
J21- Saint-Raphaël – Cesson 20/04
J22- Cesson – Chambéry 08/05
J23- Pontault – Cesson 15/05
J24- Aix – Cesson 22/05
J25- Cesson – Montpellier 29/05
J26- Paris SG – Cesson 05/06

PSG
MONTPELLIER
NANTES
NÎMES

1
2
3
4

CHAMBÉRY
AIX
ST-RAPHAËL
DUNKERQUE

5
6
7
8

TREMBLAY
TOULOUSE
CESSON
IVRY

9
10
11
12

PONTAULT
ISTRES

13
14

31
27
26
25

23
16
14
12

12
12

8
8

4
4



EXA GESTION
VINCENT MAILLARD, RENNES

« EXA Gestion est Partenaire depuis plus
de dix ans, parce que les valeurs du club
sont tout simplement belles, vraies,
humaines et authentiques. C’est pour nous
une évidence et une fierté de pouvoir asso-
cier notre image à celle d’un club dyna-
mique et sportivement ambitieux, mais qui
sait aussi ne pas oublier l’origine de ses
succès. Cette nouvelle salle, c’est la pierre

angulaire d’un grand projet. L’avenir du
hand pro à Cesson en dépendait. La Glaz
Arena doit être le levier qui doit permettre
de voir un peu plus haut, de se donner le
droit à de nouvelles aventures. »

OPTIQUE VISUAL
BRUNO THIEULLET, CESSON-SÉVIGNÉ

« Avec la Glaz Arena, c’est une nouvelle ère
qui démarre, un outil qui va donner un
coup de pouce à tous les étages : joueurs,
staff, dirigeants, public et partenaires. Je
suis partenaire du club depuis 2006, j’ai
connu la montée en D1, les petites salles,
les petites fêtes. Là, nous allons changer de
dimension, offrir une enceinte à la mesure
des ambitions du club. Cesson est un club
qui compte en StarLigue, nous y sommes
depuis dix ans. Le CRMHB permet un vrai
rayonnement pour toute la ville et ses com-
merçants. Contre Istres, il faut démarrer
fort, fédérer autour du projet mais aussi du
spectacle que l’on viendra voir. En tant que
partenaire, je sais que nous serons bien
lotis. Désormais, place aux victoires ! »

BMW
ANTHONY MOUYSSET, SAINT-GRÉGOIRE 

« Depuis plusieurs années maintenant, nous
sommes supporters et partenaires du
CRMHB. Nous partageons des valeurs com-
munes fortes telles que le respect, l’esprit
d’équipe, la performance mais également
la solidarité. Présents à chaque soir de
match, nous aimons pouvoir vibrer avec
tous les supporters des « Irréductibles ».
Nous organisons également des animations
lors des matches à domicile, l’occasion
pour nous de créer de la proximité avec
les supporters du CRMHB mais aussi par-
tager notre passion du handball dans un
cadre convivial et une ambiance sympa. La
réalisation de la Glaz - Arena ? C’est un véri-
table tour de force qui nous rappelle à quel
point la volonté, le savoir-faire et la cohésion
peuvent faire émerger de magnifiques pro-

jets, surtout dans des délais aussi courts !
Nous sommes heureux en tant que parte-
naire du CRMHB de pourvoir intégrer une
nouvelle enceinte aussi spacieuse et à la
pointe de l’accueil. Comme beaucoup, nous
avons hâte de découvrir ce nouveau lieu
du sport rennais lors du match d’ouverture
le 14 mars ! »

GROUPE JEULIN
ARNAUD JEULIN, SAINT-GRÉGOIRE

« Pour Daniel Jeulin, passionné de sport et
particulièrement de handball, car ancien
gardien de but des Cadets de Bretagne dans
les années 70, il était évident de soutenir
les couleurs des « Irréductibles » et d’en-
courager les effectifs cessonnais.
Le club porte haut et fort les valeurs d’en-
gagement, de ténacité et de sportivité qui

CESSON RENNES MÉTROPOLE HANDBALL6
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Depuis des mois, elle était atten-
due. La voici désormais réalité !
Elle, c’est la Glaz Arena, nouvelle
demeure des exploits des Irré-
ductibles en LidlStarligue. Der-
rière le staff, les joueurs et les
dirigeants, les partenaires s’ap-
prêtent eux aussi à plonger dans
une nouvelle histoire. Rencontres
avec plusieurs d’entre eux, vrais
passionnés du hand et du
CRMHB.

BB

LELELELES PARTENAIRES
SOUHAITENT
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animent également le Groupe Jeulin dans
ses activités aussi diverses soient-elles. Le
Groupe Jeulin souhaite une très belle aven-
ture au CRMHB dans cette nouvelle salle
et qu’elle soit placée sous le signe de la vic-
toire !
Cette nouvelle salle, justement, était un des
leviers, déterminant et attendu pour le club
pour franchir un nouveau cap et prendre
une nouvelle dimension ; il était nécessaire
au vu du remplissage permanent de la salle
précédente d’accroître ses capacités et de
surcroit les encouragements pour nos
joueurs rennais.
Cette nouvelle émulation ne pourra être
que bénéfique pour que le CRMHB aille
chercher des résultats positifs. »

NET PLUS
BRUNO

COEURDRAY,
CESSON-
SÉVIGNÉ

« Notre enga-
gement auprès
du CRMHB,
c’est la valeur
de performance dans la compétition, le
dépassement de soi, l’esprit d’équipe, autant
de forces fédératrices qui nous poussent
chaque jour. Nous avons l’honneur de bril-
ler sur les parquets du Cesson Rennes
Métropole Handball. Notre partenariat
engagé depuis neuf ans nous permet de
nous enorgueillir du titre de Serpillèros

Officiel du Club. La Glaz Arena ? C’est un
site exceptionnel qui permet à notre com-
mune d’accueillir des manifestations de
tous types. Dont bien entendu les com-
pétitions sportives. Pour le club, c’est une
vraie opportunité en termes de visibilité,
plus de 4000 spectateurs qui profiteront
de matchs de haut niveau ! »

SPORT 2000
CAMILLE THOMAS,

GUICHEN, BAIN, SAINT-GRÉGOIRE

« Nous fournissons le club depuis la saison
2010/11. Nous sommes heureux d’accom-
pagner l’évolution du club et de voir sortir
de terre la GLAZ ARENA, un outil qui

accompagnera l’équipe fanion dans sa pro-
gression ces prochaines années. C’est un
bonheur de côtoyer des gens qui s’inves-
tissent autant dans un projet sportif, pour
la plupart en étant bénévoles. C’est aussi
pour ça que nous devons assurer une qua-
lité de service maximale. Nos valeurs sont
communes et nous sommes très exigeants
sur l’importance du travail bien fait. Kempa
nous aide dans notre mission et nous espé-
rons poursuivre ce travail encore long-
temps. Notre partenariat avec le club est
renforcé par la présence de nos trois maga-
sins Sport 2000 à Rennes-St Grégoire, Gui-
chen et Bain de Bretagne. Nous y dévelop-
pons des gammes spécifiques à la pratique
du handball et bon nombre de pratiquants
nous font confiance.
C’est une réelle fierté de travailler avec Le
CRMHB et toujours un plaisir de venir les
encourager à chaque match. Nous remer-
cions chaleureusement tous ceux qui nous
font confiance au club depuis presque dix
ans et souhaitons que la Glaz Arena tienne
toutes ses promesses. »

BATISOL
JEAN-PHILIPPE JEZEQUEL, RENNES

« Je suis partenaire du club depuis 2010,
date à laquelle j’ai repris la société BATISOL.
Être partenaire est pour moi une continuité
en tant que joueur, membre du bureau de
1994 à 2003 et toute une amitié avec bon
nombre de dirigeants. Un grand bravo à
cette réalisation tant du point de vue admi-
nistratif que technique. Il s’agit d’un très
grand tremplin pour la vie du club. »

7
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www.gaetanjanautomobiles.fr



La ponctualité est souvent gage de respect,
d’éducation. 11 heures, c’est onze heures
et Luka est là, prêt à en découdre dans un
anglais bien meilleur que celui de son inter-
locuteur ! « Je préfère te répondre en
anglais. Mon français est très mauvais.
Oui, vraiment… » Libre à nous de le croire
mais pour autant, acceptons le choix du
roi et c’est parti pour un voyage garni de
nombreuses escales. Né en Serbie en 1987,
Luka Mitrovic fait partie de cette génération
née au moment de la guerre en ex-Yougo-
slavie.
De cette période noire, Luka ne garde pour-
tant que des souvenirs lointains : « Nous
n’étions pas à un endroit situé sur des
lignes de combat, cela se trouvait ailleurs
mais évidemment, dès que l’on allumait
la télévision, on ne voyait que cela. J’ai
très peu de souvenirs de tout cela mais
ce que je sais, c’est que j’ai grandi dans
une famille ouverte d’esprit, qui n’a
jamais cherché à nous monter les uns
contre les autres. J’ai de nombreux amis
Bosniens, Croates et partout dans le
monde. Ma génération est celle qui a
grandi après la guerre, et aujourd’hui,
nous sommes pères, à notre tour et faisons
tout pour nous rapprocher les uns des
autres, ne pas faire de différences. » 
Rapidement repéré dans sa petite ville au
handball, Luka évolue assez vite et passe
les étapes  une à une. Il rejoint rapidement
le Dinamo Pancevo et évolue en D2. Effi-
cace et remarqué, il doit changer de club
et rejoint le Metaloplastika Sabac, club aux
deux Ligues des Champions et réputé pour

sa qualité à la formation. Il y joue quatre
ans, devient  rapidement titulaire et capi-
taine, au bout de deux ans seulement.
Dans la foulée, le voilà  MVP de la saison
en 2012 et appelé par la même occasion
en sélection. La satisfaction est là et à 23
ans, le néo-international est à  un nouveau
tournant : « Je ne voulais pas plafonner et
j’avais besoin d’un nouveau défi, de voir
un autre handball, mais aussi de quitter
le cocon. J’ai eu plusieurs propositions et
j’ai choisi le Danemark et Aalborg. » 

MVP DU CHAMPIONNAT
EN NORVÈGE ET EN SERBIE !

Là-bas, tout change et le challenge n’est pas
que sur le terrain et enrichit chaque jour
l’international serbe : « J’ai découvert un
nouveau mode de vie, une autre menta-
lité. Là-bas, les gens sont plus réservés,
ouvrent moins vite « la porte » mais
ensuite, font absolument tout pour qu’un
nouveau se sente bien. Froids au premier
abord, les Danois sont ensuite aux petits
soins, fidèles et généreux. Il y a moins de
démesure que dans les Balkans. Nous ne
sommes ni tout en haut, ni tout en bas,
il y a du recul et une attitude mesurée
face aux événements. »
Comme en Serbie, Luka empile les bons
moments et les récompenses sur le terrain.
Guerrier dans l’âme, le demi-centre s’éclate
et s’épanouit. Il apprend la langue et ren-
contre des amis pour la vie. Heureux, son

goût de la compétition reprend cependant
le dessus et après une seconde saison à
Norjdelland, avec lequel il connait la seule
descente de sa carrière, il quitte le Dane-
mark. Kristian Berger, sélectionneur de la
Norvège, le contacte et pousse pour l’en-
voyer vers Elverum. « Nous en avons parlé
avec ma femme qui faisait ses études en
Serbie, et elle a accepté de me rejoindre
là-bas. J’ai accepté le challenge et sincère-
ment, ce sont les deux plus belles années
de ma carrière… » 
Dans un club alors peu réputé et une toute
petite ville de 19.000 âmes, il vit une aven-
ture humaine exceptionnelle. Doubles
champions de Norvège, participants à la
Ligue des Champions, les Vikings offrent
une expérience unique.
Comme en Serbie, Luka Mitrovic est MVP
du championnat, accumule les perfor-
mances et gagne même le « plus beau tro-
phée » de sa jeune carrière, la naissance de
son fils, Jakov, en 2015. « Sincèrement, en
Norvège, j’avais l’impression d’être dans
une grande famille. Tout le monde vivait,
respirait handball en ville. C’est un sou-
venir extraordinaire où tout s’est super-
bement déroulé. Quitter la Norvège fut la
décision la plus difficile à prendre dans
ma carrière. »
Nécessaire cependant, le couple souhaitant
se rapprocher de la famille avec l’arrivée
du premier enfant. Libre, Luka s’engage
alors en Slovénie, dans le célèbre Gorenje
Velenje. Pour la première fois de sa carrière,
cependant, le déroulement est tout sauf
idyllique et l’histoire tourne court ! Clashs

avec le coach, incompréhensions et mau-
vais feeling, le chant du départ résonne
douze mois plus tard pour rejoindre Celje,
en 2017. 
Qualifié pour la Ligue des Champions, le
mastodonte slovène offre du temps de jeu
au numéro 20  cessonnais mais l’humain
n’y est guère plus qu’à Velenje, même si les
grands matchs disputés restent de grands
souvenirs. En octobre, néanmoins, en Ligue
des Champions, c’est l’heure du premier
vrai coup dur, à 30 ans : « Sur un appui, je
me souviens que mon pied reste planté.
Ça a fait comme le bruit d’une corde de
guitare qui pète, tingggg…. Je savais que
c’était mort, que le genou avait lâché.
C’était ma première grosse blessure. J’ai
été opéré en Slovénie et ensuite, il a fallu
batailler, lutter. L’équipe a continué son
chemin et moi, je me suis retrouvé en
juin, libre… »
Nouveau départ en vue, donc, avec un
contact avec Kacem, agent habitué à tra-
vailler avec la LidlStarligue, qui propose
alors le CRMHB : « Nous avons réfléchi
avec ma femme puis je suis venu visiter
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Il devait être le maître à jouer du CRMHB cette saison, le leader mental et technique d’une équipe qui
en avait manqué les années précédentes. Luka Mitrovic n’aura pu s’illustrer qu’un mois en compétition,
coupé net par une rupture des ligaments croisés. Il en faut plus pour abattre un homme déterminé, aussi
compliqué à croiser sur le terrain qu’agréable à côtoyer en dehors !

LUKA MITROVIC,
TOUJOURS DEBOUT



la ville, rencontrer le docteur qui a exa-
miné mon genou puis nous avons discuté
avec le club. A Celje, j’ai aussi discuté avec
mon ami Igor Anic, qui a joué ici. Il m’a

conseillé de venir. J’ai été convaincu par
tous ces échanges et nous avons assez
rapidement dit oui. Mon métier, c’est le
terrain, le jeu, bien entendu, mais aussi
le plaisir de découvrir de nouvelles cul-
tures, des langues, des gens. Je parle
aujourd’hui couramment quatre langues
et je m’accroche pour apprendre le fran-
çais. Si je devais renaître demain, je ne
changerai rien à ma vie ! »

« ÇA A FAIT COMME LE BRUIT
D’UNE CORDE DE GUITARE

QUI PÈTE, TINGGGG »

Arrivé en fin de saison dernière à l’essai,
Luka Mitrovic s’engage pour deux saisons
et démarre très bien son histoire cesson-
naise avec une préparation prometteuse
et un début de championnat convaincant.
Puis hélas, une nouvelle tuile, avec une nou-
velle rupture du ligament croisé du même
genou, le droit : « Sur le coup, je n’ai pas
plus mal que cela. Ça n’a pas fait Tingggg
mais clic-clac ! Au retour, Pépé (Stéphane
Perez, le kiné de l’équipe, ndlr) puis l’IRM
ont confirmé une nouvelle rupture au
même genou. Si je suis revenu trop vite ?
Je ne sais pas, on ne peut pas l’affirmer
mais j’ai rapidement compris qu’il ne fal-

lait pas gamberger, bosser et ne rien
lâcher. »
Véritable guerrier, le garçon n’est pas du
genre à se laisser abattre et épate même
coéquipiers et staff médical, au point d’être
parfois freiné dans son envie de revenir au
plus vite. S’il ne peut rien faire pour aider
son équipe à gagner les matchs, il participe
à chaque avant-match, vit les rencontres
sous tension et accumule le travail de mus-
culation avec les préparateurs physiques.
Dans son malheur, Luka Mitrovic relativise
et apprécie aussi de vraies belles rencontres
humaines : « Tout le monde a été top avec
moi, je ne me suis jamais senti seul ou
laissé de côté. Et puis « Pépé » a fait un
gros travail avec moi, tant physiologique
et physique que mental. Parfois, faire de
la muscu’ ou courir, c’est très dur. On a
passé de longs moments à parler, de tout
et de rien, et ça, c’est fort. » L’objectif est
désormais clair pour celui qui se décrit
comme « un vrai chambreur, est un des
plus déconneurs dans le vestiaire malgré
un mauvais niveau en français » : Il faut
être patient et se focaliser sur un scénario
idéal : un retour à la compétition en sep-
tembre prochain. Bientôt rejoint par sa
compagne et, désormais, ses deux enfants,
la famille venant de s’agrandir, Luka Mitrovic
sait que le printemps arrive et est fait de
promesses pour vivre enfin son aventure

bretonne à 100 %. Rejoint l’an prochain
par Senjamin Buric, qu’il connait déjà, l’in-
ternational serbe a faim : « C’est aussi un
énorme déconneur mais sur le terrain,
attention, nous ne serons pas là pour rigo-
ler. La nouvelle salle, tout ce qui est fait
au club pour nous, autour de nous,
mérite que nous soyons intraitables à la
maison. La Glaz Arena, ce sera notre mai-
son, qu’il faudra défendre à tout prix, où
nous n’aurons pas le droit de baisser les
armes ! Je veux transmettre ma haine de
la défaite, quitte à me fâcher avec mes
coéquipiers le temps d’un match. La
gagne, c’est aussi ça. Sur le terrain, il n’y
a pas d’ami, juste la victoire dans les têtes,
à tout prix. Si on a tout donné, on peut
se serrer la main et passer à autre chose.
Depuis le début de ma carrière, je suis
comme ça, un mauvais perdant sur le
terrain. Beaucoup de gens me disent que
je ne suis pas le même en match et à la
vie de tous les jours. Agressif, dur, râleur
sur le terrain mais très relax et déconneur
en dehors. Et c’est un peu vrai… »
Le rendez-vous est pris pour profiter de ce
tempérament sur les parquets très bientôt
et nul ne doute que comme d’habitude,
Luka répondra présent, pile à l’heure ! 

Julien Bouguerra
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PRÉSIDENT, LE COMPTE À REBOURS A DÉBUTÉ !
DANS QUEL ÉTAT D’ESPRIT ÊTES-VOUS AVANT
D’ENTRER DANS VOTRE NOUVELLE ARÈNE ?
Ces derniers moments me rappellent un
peu la sensation d’un examen qui
approche. Nous avons tous du stress et
même un peu le trac avant de monter sur
scène, pour de bon ! Nous avons déjà fait
des délocalisations et cela s’était bien passé
mais là, c’est notre nouveau chez « nous ».
C’est aussi stressant qu’excitant. 

TOUT EST PRÊT POUR LE GRAND JOUR ?
Oui, il y a eu un gros travail de réalisé en
amont, notamment par Michel Lebreton et
ses équipes. Il pourra y avoir quelques
couacs, bien entendu, et j’espère que l’on
sera tolérant avec nous. Il va falloir appri-

voiser ce nouvel environnement mais je
ne m’inquiète pas, nous sommes des fon-
ceurs. C’est un outil absolument magni-
fique, opérationnel à 100 % qui met les
joueurs dans des conditions idéales.  A nous
désormais de bien y figurer… sportive-
ment. 

JUSTEMENT, CE FAMEUX MATCH INAUGURAL
CONTRE ISTRES SERA CAPITAL POUR LA SUITE DE
LA SAISON. AU-DELÀ DE LA PREMIÈRE À LA GLAZ
ARENA, C’EST L’ENJEU SPORTIF QUI PRIME CE 14
MARS ! 
Il y a évidemment les impératifs du terrain
et l’importance de gagner face à Istres.
Nous avons quinze jours pour nous remet-
tre la tête à l’endroit après une reprise dif-
ficile en 2019. Nous devrions pouvoir
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Son quotidien ne permet pas de relâchement : ouver-
ture de la nouvelle salle, développement du club,
passe sportive difficile et vie professionnelle char-
gée, Stéphane Clémenceau est un président qui
ne chôme pas au moment d’aborder le plus im-
portant virage de l’histoire de son club de cœur.
Un moment vécu non sans une petite appréhen-
sion bien légitime à deux semaines d’affronter Is-
tres et d’investir la Glaz Arena. 

STÉPHANE
CLÉMENCEAU

“JE CROIS
EN CE COACH

ET EN CE
GROUPE !”

« IL VA FALLOIR APPRIVOISER CE NOUVEL
ENVIRONNEMENT MAIS JE NE M’INQUIÈTE

PAS, NOUS SOMMES DES FONCEURS.
C’EST UN OUTIL ABSOLUMENT MAGNI-

FIQUE, OPÉRATIONNEL À 100 % QUI MET
LES JOUEURS DANS DES CONDITIONS

IDÉALES.  A NOUS DÉSORMAIS DE BIEN Y
FIGURER… SPORTIVEMENT. »



compter sur tout le monde, à l’exception
de Luka Mitrovic, en convalescence. Il y a
un gros travail à faire sur la confiance et
nous y travaillons tous ensemble. Que ce
soit en défense, où nous allons essayer d’ap-
porter de la confiance à tout le monde, ou
en attaque, il va falloir rebondir et retrouver
l’efficacité !

« LE RÉSULTAT FINAL
NE DIT PAS TOUJOURS TOUT »

PAR QUOI CELA PASSE-T-IL ?
Nous en avons parlé avec Christian Gaudin
et David Christmann. Je pense qu’il faut
revenir à des choses plus classiques dans
le jeu. Christian a tenté des choses qui me
paraissent trop ambitieuses en rapport à
nos possibilités du moment. J’aime l’ambi-
tion mais la mission première demeure le
maintien, à tout prix, et le projet dans son
ensemble sur la durée passe évidemment
par là. Il y a beaucoup d’échanges pour
améliorer les choses. 

LES DEUX LARGES DÉFAITES CONCÉDÉES CONTRE
NÎMES PUIS À TOULOUSE N’ONT PAS DU PLAIRE
DU TOUT AU PRÉSIDENT QUE VOUS ÊTES …
Il faut regarder le score, certes, mais aussi
le contenu. A Ivry, nous avons été en diffi-
culté en première période mais nous avons

réalisé une grosse seconde mi-temps avec
un énorme travail défensif et un gardien
décisif. Contre Nîmes, en revanche, il y a
un sentiment d’impuissance, et ce presque
dès les premières minutes et ça, nous ne
voulons pas l’accepter. Nous avions réussi
à recoller avant la pause mais ensuite, ce
fut très difficile à vivre. Contre Toulouse,
qui marche sur l’eau en 2019, nous sommes
tombés sur un très bon gardien mais avons
été trop perméables en défense, de notre
côté.  Tout n’était pas à jeter. En handball
comme dans tout sport, le résultat final ne
dit pas toujours tout !

CRAIGNEZ-VOUS QUE CE GROUPE NE SOIT FINA-
LEMENT À 100% QUE SUR LES MATCHS FACE AUX
CONCURRENTS DIRECTS AU MAINTIEN ?
Bien sûr que non ! Les joueurs sont des
compétiteurs et jouent tous les matchs
pour les gagner, évidemment. Maintenant,
il y a aussi des écarts de niveau, c’est un
fait.
Chez nos joueurs, je ne suis pas inquiet,
personne ne lâchera. J’ai discuté avec Syl-
vain Hochet, notre capitaine, qui est très
clair à ce propos ! Personne n’aime perdre
et encore moins par dix buts d’écart. Nous
savons néanmoins que nous pouvons
accrocher beaucoup d’équipes. Que ce soit
face à Tremblay,  Aix, Saint-Raphaël ou Dun-
kerque, nous ne nous interdirons sûrement
pas d’aller chercher des points ! Notre pro-

jet 2019-2020 va pouvoir accélérer dès le
maintien officialisé. Avec douze points, je
pense que ce serait acté. Le plus vite sera
le mieux.

LE TRAVAIL SUR LA SAISON PROCHAINE EST DÉJÀ
FORTEMENT AVANCÉ, AVEC QUATRE RECRUES AN-
NONCÉES. Y’EN AURA-T-IL D’AUTRES ?
Nous travaillons, bien sûr, sur les contours
de la saison prochaine mais il faut avant
tout valider le maintien sur le terrain. Nous
avons déjà acté plusieurs arrivées mais il
y en aura probablement d’autres. Concer-
nant les départs, rien n’a été acté pour le
moment, ni pour les joueurs en fin de
contrat, ni pour les autres. Chacun doit
prouver qu’il a sa place dans le demain des
Irréductibles.

« CHACUN DOIT PROUVER
QU’IL A SA PLACE DANS LE

DEMAIN DES IRRÉDUCTIBLES »

CHRISTIAN GAUDIN DEMEURE-T-IL À VOS YEUX
L’HOMME DE LA SITUATION, AU-DELÀ DE CETTE
PASSE DE RÉSULTATS DIFFICILES DEPUIS FIN NO-
VEMBRE ?
Oui, évidemment. Christian a signé pour
trois ans, c’est quelqu’un à qui l’ambition,
qui est exigeant. Les difficultés ou la pres-
sion ne lui font pas peur. Les objectifs sont

mis en place et évolueront au fur et à
mesure mais le travail au quotidien est là.
Il est aussi ouvert, à l’écoute et n’hésite pas
à échanger, notamment avec David. Nous
avons toute confiance en lui. C’est un coach
intelligent qui sait aussi s’adapter aux situa-
tions auxquelles il est confronté.

LE DÉVELOPPEMENT PASSE AUSSI PAR
LE TERRAIN, AFIN DE MONTER D’UN CRAN ?
C’est toute la difficulté actuelle. Nous avons
aujourd’hui bon nombre de projets engagés
sur le plan administratif, dans la communi-
cation, le commerce, l’image du club, les
partenariats. Tout cela avance, étape par
étape mais l’accélération des choses
dépend aussi du maintien sportif de
l’équipe. Après, cela reste du sport, avec
son lot d’incertitudes. Si descendre ne serait
pas une catastrophe pour le développe-
ment de notre projet, ce serait un sérieux
coup de frein dont on se passerait volon-
tiers. Aujourd’hui, tout le monde a ma
confiance. Nous allons nous sortir de notre
mauvaise passe de résultats en travaillant
dur.  Le groupe est plus qualitatif que l’an
passé et va répondre présent très bientôt,
je n’ai aucun doute là-dessus. Je crois en
eux. 

Recueilli par Julien Bouguerra
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INVAINCUES, LEADERS ET QUARTS DE FINALISTE
DE LA COUPE DE FRANCE DE N3. LA SAISON SEM-
BLE ÊTRE EN PASSE D’ÊTRE PARFAITEMENT
RÉUSSIE POUR LES FILLES DE L’ENTENTE CPB-
CHANTEPIE. TU DOIS ÊTRE UN COACH SATISFAIT ? 
L’ambition en début de saison était claire-
ment définie avec les dirigeants : la montée
en Nationale 2 pour les filles, surtout après

avoir vécu la déception de l’an passé.
Depuis septembre, tout le monde a été
focalisé et concentré sur l’objectif et il nous
faut désormais conclure, avec sérieux. L’ob-
jectif de cette fin de saison sera de rester
invaincues jusqu’au bout.

COMMENT EXPLIQUER L’ÉCHEC

DE LA SAISON PASSÉE, AVEC LE RECUL ?
Je n’étais pas à ce poste la saison passée
donc je ne peux pas répondre mais forcé-
ment, nous avons analysé avec les per-
sonnes concernées l’échec du printemps
dernier. Il y avait une équipe qui était sur
une formidable dynamique de plusieurs
montées consécutives mais le souffle est
un peu retombé au début de l’hiver. Par la
suite, les difficultés se sont enchaînées et
ça ne l’a pas fait… Les réformes des divi-
sions offraient la possibilité de nombreuses
montées mais nous sommes restées devant
la porte, à la neuvième place, en loupant
notamment le coche dans les oppositions
directes avec nos concurrentes. L’équipe
a depuis beaucoup changé, un nouveau
cycle a démarré.

AVEC TON ARRIVÉE À LA TÊTE DE L’ÉQUIPE… 
C’est la première fois de ma carrière que
je suis à la tête d’une
équipe sénior féminine
mais j’avais déjà travaillé
avec les filles chez les
jeunes. La grosse différence
dans la gestion d’un groupe
masculin et féminin réside
surtout dans le mental. Les
filles doutent souvent plus
vite d’elles après un échec,
remettent trop de choses
en cause alors qu’elles ont
de grandes capacités et
beaucoup de qualités, tech-
niques comme tactiques,
et une grande écoute. La
gestion émotionnelle, c’est
capital pour enchaîner les
bonnes performances.

TES JOUEUSES SEMBLENT AVOIR RÉUSSI
SUR CE PLAN-LÀ CETTE SAISON ?
Nous accomplissons une saison pleine,
régulière, pour laquelle les filles ont mis
beaucoup de sérieux, d’investissement. Le
groupe a été énormément renouvelé, avec
un groupe très jeune. Les deux tiers des
joueuses ont entre 16 et 20 ans. Il y a beau-
coup de promesses mais le plus dur arrivera
si nous montons en N2, avec une vraie dif-
férence de niveau. Pour autant, nous avons
créé une identité de jeu, avec beaucoup
d’efficacité dans les deux zones de vérité
et des gardiennes très efficaces. Et puis le

handball féminin brétillien est plutôt dans
une belle dynamique avec Saint-Grégoire
RMH en route pour la D2 mais aussi un
développement qui s’accélère en Bretagne
et permet une hausse du niveau très inté-
ressante. Le Clé de Bréquigny (un sport-
études permettant aux filles de s’entraîner
et de progresser, le temps de la scolarité
au lycée, ndlr), en ce sens, apporte une vraie
plus-value dont bénéficient les clubs rennais
mais aussi tous les autres aux alentours.
Beaucoup d’équipes en jeunes sont au
niveau national et c’est un excellent signal.
Pour travailler également avec l’AS Chan-
tepie, je vois cette évolution au quotidien
à tous les niveaux et m’en réjouis, vraiment. 

BON PARCOURS AUSSI EN COUPE DE FRANCE  !
Nous souhaitions jouer la coupe de France
à fond, sachant qu’elle a été reformatée et
qu’elle regroupe désormais uniquement

les équipes de N3 entre elles
pour ce qui nous concerne. Les
finales qui auront lieu à Bercy,
c’est un bel objectif même si
la priorité reste la montée mais
aussi la construction d’une
base de jeu et d’automatismes
pour pouvoir s’adapter dès l’an
prochain à un niveau supé-
rieur. La coupe a permis de dis-
puter des matches couperets,
avec une autre dimension. A
nous de nous en servir l’an pro-
chain pour continuer cette pro-
gression.

POUR ÉVOLUER EN N2, LE CLUB
DEVRA-T-IL SE RENFORCER ?
Notre priorité va aux filles qui
sont déjà chez nous, qui por-

tent notre projet et travaillent dur en ce
sens à chaque entraînement. Entre une
joueuse qui vient de l’extérieur et une for-
mée chez nous, même si elle est un ton en-
dessous techniquement, la priorité sera
donnée à la joueuse issue du club. Nous
sommes sur un projet basé sur la formation
et ça ne changera pas. Après, si une ou deux
joueuses viennent renforcer notre effectif,
nous ferons ce qu’il faut pour les intégrer
sans déstabiliser un super groupe, qui
mérite ce qu’il est en train de vivre. 

Recueilli par Julien Bouguerra  

ALAN GAUVINEAU :
“RESTER

Elles ont raté la montée en N2, malgré huit tickets d’accession la sai-
son passée. Mais elles n’ont pas traîné au moment de rebondir.
Conduites par leur nouveau coach Alan Gauvineau, les filles de l’En-
tente CPB Handball-Chantepie devraient rejoindre l’an prochain la
N2 sauf cataclysme. Premier (bon) bilan d’un coach heureux !
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EUROMAC 2
fabricant

bloc maison

LA MAISON PASSIVE EN EUROMAC 2, AVEC
VOTRE RÉSEAU D’ARTISANS LOCAUX

GLET CONSTRUCTIONS
maçonnerie,
terrassement

DIDOME
Etudes thermiques

et tests étanchéité à l'air

Contact / Tel : 02 99 52 61 43 - Mail : thibaut.morin@euromac2.com

RIHET
électricité, plomberie

chauffage



VOTRE ÉQUIPE ÉTAIT ATTENDUE CETTE SAISON AU
TOURNANT, APRÈS UNE DESCENTE AU GOAL-AVE-
RAGE EN JUIN 2018. LA RÉPONSE EST CLAIRE ET
NETTE, AVEC UNE MONTÉE QUASI ACTÉE DÈS
MARS. EST-CE UNE GRANDE SATISFACTION ?
Avant toute chose, je rappelle que la mon-
tée n’est pas encore officiellement actée.
Il faut encore travailler et gagner les matchs
qui sont devant nous, avec le même inves-
tissement et la même implication de la part

de tout le monde. Bien sûr, nous n’allons
pas nous mentir, une très grande partie du
chemin est faite mais il faut désormais
conclure.

AU-DELÀ DE L’ASPECT COMPTABLE, LA REMON-
TÉE, OBJECTIF INITIAL EN AOÛT DERNIER, N’A JA-
MAIS FAIT L’OMBRE D’UN DOUTE CETTE SAISON.
AS-TU SENTI RAPIDEMENT QUE LES CHOSES AL-
LAIENT AUSSI BIEN SE DÉROULER ?

Sincèrement, dès la préparation, nous avons
senti que la mayonnaise prenait. Le groupe
s’est construit et soudé rapidement avec
une belle entente et l’envie de rebondir
après la descente. Celles qui sont restées
avaient à cœur de prendre une vraie
revanche et de se prouver qu’elles méritent
la D2 tandis que les nouvelles voulaient
s’imposer et prendre place dans le collectif.
Tout a bien fonctionné mais pour autant,
il faut rester très vigilant au moindre petit
détail. 

RESTE L’INCONNUE POUR CE GROUPE
DE LA NOTION DE DIFFICULTÉ…
Certaines filles étaient là l’an
passé et savent ce que
c’est… Mais oui, notre
équipe n’a cette sai-
son pas forcé-
ment eu à faire
face à de vrais
problèmes, à
la difficulté,
en champion-
nat. C’est
aujourd’hui la
principale zone
non élucidée pour
nous vis-à-vis du
groupe. Comment les filles
vont-elles réagir, toutes ensem-
ble, quand nous serons dans le
dur ? Il y a toujours des interro-

gations dans un sport collectif et on sait
que les fameux petits détails peuvent tout
faire basculer, du bon comme du mauvais
côté.

« CETTE ANNÉE, NOUS
ÉTIONS AU PURGATOIRE »

EST-IL FINALEMENT AUSSI DIFFICILE
DE GARDER UN GROUPE CONCENTRÉ
QUAND LES VICTOIRES S’ENCHAÎ-
NENT QUE LORSQU’IL LUTTE POUR

SE MAINTENIR ?
Cette saison, les filles

ont été irréprochables
de bout en bout,

sachant ce qu’elles
avaient à faire.

Pour nous, le
staff, l’objectif
était de les met-

tre dans les meil-
leures dispositions

physiques, mentales et
tactiques, avec tous les
outils dont nous pou-
vons disposer. Sur le ter-
rain, nous avons eu cette
chance de pouvoir tra-
vailler tactiquement, de
nous imposer des exi-
gences dans la qualité

SAINT GRÉGOIRE RENNES MÉTROPOLE HANDBALL14

Partenaire Officiel du Handball Brétillien

Votre spécialiste chauffage bois pour les professionnels

FUMISTERIE  -  APPAREILS BOIS et GRANULES  - CONDUITS - ACCESSOIRES

5000 REFERENCES - 6000 M2 DE STOCK

www.sodico.eu

J01- COLOMBELLES – SGRMH 23-31
J02- SGRMH – VAL D’ORGE 29-20
J03- CHAMBRAY – SGRMH  27-20
J04- SGRMH – ALFORTVILLE 33-25
J05- MONCOUTANT – SGRMH 22-29
J06- SGRMH – LE HAVRE 36-19
J07- PALAISEAU – SGRMH 17-21
J08- SGRMH  BREST 28-21
J09- FLEURY – SGRMH 22-28
J10- SGRMH – HAZEBROUCK 30-18
J11- ISSY-PARIS – SGRMH 38-17

J12- SGRMH – COLOMBELLES 30-21
J13- VAL D’ORGE – SGRMH 21-29
J14- SGRMH – CHAMBRAY 31-25
J15- Alfortville – SGRMH 09/03
J16- SGRMH – Moncoutant 30/03
J17- Le Havre – SGRMH 06/04
J18- SGRMH – Palaiseau 27/04
J19- Brest – SGRMH 04/05
J20- SGRMH – Fleury  11/05
J21- Hazebrouck – SGRMH  18/05
J22- SGRMH – Issy-Paris  01/06

SGRMH
CHAMBRAY
VAL D’ORGE

1
2
3

COLOMBELLES
BREST
MONCOUTANT

4
5
6

FLEURY
ALFORTVILLE
LE HAVRE

7
8
9

PALAISEAU
ISSY PARIS
HAZEBROUCK

10
11
12

37
31
30

29
27
26

26
26
25

24
16
15

Elles n’ont perdu qu’un seul match cette saison et écrasent régulièrement toutes celles qui se mettent sur leur route par près de dix buts
d’écart. Les filles du Saint-Grégoire Rennes Métropole Handball étaient attendues au tournant par le microcosme du sport rennais mais
aussi par leur coach, Olivier Mantès, forcément échaudé par la descente en juin dernier. Au moment de l’emballage final, pas question de
relâcher l’exigence et l’investissement quotidien pour l’ancien joueur du CRMHB.  

OLIVIER MANTÈS :
“ON VERRA L’AN PROCHAIN
SI NOUS AVONS GRANDI !”

CALENDRIER



et les contenus même si ça ne remplace
pas l’intensité d’un combat, d’une lutte de
haute volée pour arracher un but décisif
en fin de match. 

CETTE ANNÉE EN NATIONALE UNE, QUE VOUS AVEZ
SURVOLÉ, S’APPARENTE TOUT DE MÊME À UNE
VRAIE PUNITION. EST-CE AUSSI TON AVIS ?
Cela reste du sport mais oui, en quelque
sorte, cette année, nous étions au purga-
toire. De toute façon, les choses étaient
claires, de la direction aux joueuses : nous
ne pouvions pas maintenir notre modèle
de fonctionnement deux ans de suite à ce

niveau-là, il fallait donc faire le boulot et
reprendre l’histoire là où nous l’avions lais-
sée en juin dernier. C’est l’an prochain que
nous verrons si nous avons grandi !

A TITRE PERSONNEL, ES-TU PARVENU
JUSTEMENT À PASSER À AUTRE CHOSE ?
Il le faut, la compétition l’exige. Maintenant,
avec le recul, je suis convaincu qu’au com-
plet, nous aurions peut-être réussi à obtenir
quelques points de plus permettant d’éviter
la descente. Nous avions fait six mois sans
pivot, avec les blessures d’Alice Barrès et
Anne-Gaëlle Chevallier. Leur retour aux

affaires à un niveau très
intéressant à fait du bien
à toute l’équipe. Avec un
effectif complet, nous
aurions peut-être eu
plus d’armes pour nous
maintenir. 

SUR LE PLAN DU JEU,
QUELLES SONT TES SATIS-
FACTIONS CETTE SAISON ?
Clairement, notre assise
défensive reste un vrai
motif de satisfaction. Les
filles sont sérieuses et
ont mis les ingrédients
pour dominer leur sujet,
s’imposant aussi une
exigence dans le
contenu des matchs,

même si tout ne fut pas toujours parfait.
Les filles sont conscientes que le collectif
est un cran au-dessus mais pour autant, leur
objectif reste de se confronter aux meil-
leures et de jouer des matchs plus accro-
chés. Sur le plan des individualités, je suis
très satisfait de Claire Sheid dans le jeu
défensif, qui nous a beaucoup apporté.
Chez les jeunes, Klervi Bergot, Mathilde
Mélique ou Laura Villeger ont aussi beau-
coup apporté lorsque l’on a fait appel à
elles. C’est une saison vraiment encoura-
geante et prometteuse pour la suite, un

groupe a pris forme et il mûrit de match
en match.

AVEC LA DIRECTION, LE CAP EST D’ORES ET DÉJÀ
SUR LA D2 ET LA SAISON PROCHAINE ?
Je le répète, validons officiellement la
remontée avant de parler de la saison pro-
chaine. Bien sûr, il faudra renforcer le
groupe si nous montons à l’étage supérieur
mais je compte m’appuyer sur la grande
majorité du groupe actuel, qui donne satis-
faction et a envie de poursuivre l’aventure
à l’étage du dessus. Au cours de cette saison,
un groupe est né et me prouve par son
sérieux chaque jour son envie de continuer
sa progression. 

SUR LE PLAN PERSONNEL QU’AS-TU 
APPRIS DE CETTE SAISON ?
Sincèrement, ce fut un peu compliqué par
moments de trouver cette adrénaline qui
nous fait tous courir. Les matchs au couteau
me manquent. Je préfère perdre un match
sur deux mais connaître l’intensité d’un
money-time, ce combat pour la victoire.
Nous faisons du sport de haut niveau pour
nous confronter aux meilleurs, batailler.
C’est le revers de la médaille à une domi-
nation comme celle que nous avons affi-
chée cette saison. 

Recueilli par Julien Bouguerra
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GROUPE A
france,

le rêve bleu 

Hôte du Mondial, l’Équipe de France Fémi-
nine a entamé l’année avec une victoire
probante face aux Championnes du monde
en titre, les États-Unis (3-1), et enchaîné sur
un revers face à l’Allemagne (0-1) le 28
février. Demi-finalistes de l’édition 2011 et
quart-finalistes en 2015 au Canada, les
Bleues rêvent de titre pour cette compéti-
tion organisée à domicile. Elles sont désor-
mais dirigées par Corinne Diacre. L’an-
cienne défenseure internationale (121
sélections entre 1993 et 2005) a en effet
été nommée dans la foulée de l’Euro 2017,
où les Françaises ont été éliminées en quart

de finale. Première femme à entraîner une
équipe masculine senior, le Clermont Foot
63, de 2014 à 2017, Diacre a été désignée
en 2015 meilleure entraîneur de Ligue 2
par le magazine France Football. Elle va
vivre son premier tournoi majeur en tant
que sélectionneure : « Pour nous, la Coupe
du Monde a démarré à J-645 lors de ma
nomination. Donc l’échéance se rapproche.
Il n’y a pas d’impatience puisqu’il faut
qu’on travaille un petit peu. C’est la der-
nière ligne droite, ça va aller de plus en
plus vite. » 

le nigéria mise
sur oshoala

Grande nation du football féminin, le Nige-
ria a été sacré pour la 9ème fois champion
d’Afrique en décembre 2018, après une
victoire en finale face à l’Afrique du sud.
Les Super Falcons ont été placées dans le
relevé groupe A, avec la France, la Corée
du Sud et la Norvège. L’équipe n’a pas
démarré l’année aussi bien que la France,
concédant une lourde défaite (0-3) face à
la Chine en match amical, mais peut nourrir
quelques espoirs, au vu de son effectif. En
effet, l’attaquante Asisat Oshoala, qui brille
aussi bien en sélection qu’en club, a rejoint
le FC Barcelone en janvier. Une expérience
que la joueuse compte mettre à profit pour
mieux connaître de futures adversaires
européennes comme Lieka Martens (Pays-
Bas) ou encore Toni Duggan (Angleterre).

GROUPE B
l’allemagne poursuit

les états-unis

L’Allemagne ou plutôt la Frauen-National-
mannschaft fait partie des cadors de la com-
pétition et égale presque le palmarès des

Etats-Unis, Championnes du
monde en titre. L’équipe a été
vice-Championne du Monde en
1995 avant d’accrocher le titre
par deux fois, en 2003 et 2007.
Sur la scène européenne, les
coéquipières de la Lyonnaise
Dzsenifer Marozsan comptent
huit victoires en Championnat
d’Europe, sur les 12 éditions,
asseyant largement leur domi-
nation sur les autres nations. Plus
récemment, l’équipe a remporté
les Jeux Olympiques (2016) et
s’avance comme l’une des favo-
rites de la compétition 2019. Un
troisième sacre mondial leur per-
mettrait d’accrocher une troi-
sième étoile à leur maillot. Les
joueuses entameront leur phase
de groupes face à la Chine à
Rennes avant d’affronter l’Es-
pagne puis l’Afrique du Sud.

la chine met
les moyens

En 2019, le développement du football
féminin dépasse les frontières. Preuve en
est avec la Fédération Chinoise de football
(CFA). En effet, son président a annoncé,

début février, un nouveau plan
visant à professionnaliser les
clubs chinois. D’ici 2020, tous
les clubs de Chinese Super
League (division 1 masculine)
seront dotés d’une équipe
féminine ; les plus perfor-
mantes évolueront en Wo -
men’s Super League. La disci-
pline tend à se populariser de
plus en plus dans le pays, à
l’image de l’éclosion de Wang
Shuang. Élue joueuse de l’an-
née en Coupe d’Asie (2018),
l’attaquante (24 ans) a rejoint
le Paris Saint-Germain pour la
saison 2018-2019. Le mois der-
nier, dans une interview accor-
dée au journal Le Parisien, elle
affirmait que de plus en plus
de jeunes filles s’intéressaient
au football et disait son espoir
que les bons résultats de la
sélection impulsent un élan
supplémentaire à la populari-
sation de la pratique dans son
pays.

1,3 million de billets

8 ème édition de
la coupe du monde
féminine de la fifa

9 villes 

24 équipes

52 matches 

552 joueuses

2.500 volontaires
(dont 254 à rennes)

découvrez les
petites histoires
de vos équipes ! 

le mondial
en chiffres : 

Dans moins de trois mois, la
Coupe du Monde Féminine de la
FIFA, France 2019™ (7 juin-7 juil-
let), se déroulera notamment au
Roazhon Park. Neuf des 24 na-
tions participantes s’y affronte-
ront lors de la phase de groupes,
dont l’Équipe de France, les
Championnes Olympiques en
titre allemandes ou encore les
deux petits poucets écossais et
chiliens. Présentation des sept
sélections qui se produiront en
Bretagne.

COUPE DU MONDE FEMININE DE LA FIFA, FRANCE 201916
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GROUPE D
écosse, premiers pas

et retrouvailles

La Coupe du Monde Féminine de la FIFA,
France 2019 restera dans les mémoires des
Écossaises puisqu’elles joueront leur tout
premier Mondial. Pour l’entamer, elles
retrouveront leur plus ancienne rivale,
l’équipe d’Angleterre, contre laquelle elles
avaient joué et perdu le premier match de
leur histoire en 1972 (2-3). Ce derby à Nice,
le 9 juin prochain, promet de beaux duels.
Pour tromper la cadre anglaise de l’OL Lucy
Bronze (63 sélections), les Écossaises comp-
teront sur Erin Cuthbert (24 sélections,
Chelsea). En revanche, c’est Rachel Corsie
(103 sélections, Utah Royals) qui devra
contenir les attaques de Toni Duggan (60
sélections, FC Barcelone). L’Écosse affron-
tera ensuite le Japon et l’Argentine.

expérimenté
japon

Les Nadeshiko comptent déjà une Coupe
du Monde (2011) à leur palmarès et pos-
sèdent un bel effectif. Parmi ses joueuses
clés, Mana Iwabuchi. À seulement 25 ans,
l’attaquante compte déjà dix ans d’expé-
rience avec l’équipe nationale (de U-17 à
senior) et entame sa troisième compétition
mondiale. La défenseure Saki Kumagai est
également un pilier de la sélection
puisqu’en 2011 elle a participé au sacre de
son équipe face aux États-Unis (2-2, 3-1 aux
tirs au but). Évoluant en club à l’Olympique

Lyonnais, elle connaît très bien certaines
stars du ballon rond que le Japon sera
amené à croiser pendant la compétition.
S’il manquait une preuve de son statut de
favori pour la compétition, l’équipe fémi-
nine U-20 a remporté le Mondial 2018 en
Bretagne. De quoi assurer la relève. 

GROUPE F
la thaïlande et
son américaine

Les Chaba Kaew joueront leur deuxième
Coupe du Monde et espèrent dépasser la
phase de groupes. Un défi de taille pour la
Thaïlande qui se trouve dans le groupe des
Championnes du Monde en titre améri-
caines. 
Pour l’une de leurs joueuses, l’enjeu sera
particulier. Suchawadee Nildhamrong, âgée
de 21 ans, possède la double nationalité.
L’attaquante a choisi de porter les couleurs
du pays natal de son père en 2017. Elle
retrouvera ses idoles américaines lors du
premier match de groupes de la Thaïlande,
le 11 juin à Reims. Avant de disputer son
troisième ici, au Roazhon Park, contre le
Chili le 20 juin.

chili : un rempart
nommé endler

Après l’Écosse, c’est la Roja sud-américaine
qui a réussi à se qualifier pour la première
fois de son histoire en Coupe du Monde,
grâce à une victoire face à l’Argentine en

demi-finales de la Copa América 2018 et
malgré sa défaite en finale contre le Brésil.
Il est peu probable que les Chiliennes croi-
sent l’un de ces adversaires avant les quarts
de finale. Mais avant d’arriver là, les joueuses

devront d’abord sortir de la phase de
groupes. Or, placé dans le Groupe F, le Chili
devra donc se mesurer aux États-Unis (tri-
ples Championnes du Monde et quadruples
Championnes Olympique), la Thaïlande et
la Suède, des équipes plus expérimentées
en compétitions internationales. Le défi
n’est pourtant pas insurmontable. Le Chili
compte sur sa gardienne Christiane Endler
(27 ans). Évoluant au PSG, elle est considé-
rée comme l’une des meilleures du monde. 

la suède chasse
la mauvaise habitude

Les Blågult (Jaunes et Bleues) sont des habi-
tuées des grands tournois. Qualifiées à tous
les championnats d’Europe de l’UEFA (une
victoire et trois deuxièmes places), parti-
cipant à tous les Jeux Olympiques (dont
une deuxième et une quatrième place) et
à toutes les Coupes du Monde (dont une
deuxième et deux troisièmes places), il leur
reste à concrétiser ces performances par
un sacre mondial. Pour cette compétition
sur le sol français, les Suédoises sont déter-
minées, même si elles affronteront les
tenantes du titres américaines lors de leur
troisième match de groupes. Nul doute
qu’elles auront envie de valider leur billet
pour les huitièmes de finale avant le coup
d’envoi de cette rencontre !

Inauguré le 19 janvier au Havre en marge de
France-États-Unis (3-1), le Musée itinérant
consacré à l’Équipe de France féminine dé-
barque à Rennes ! Du 24 mars au 2 avril à
la Foire internationale, le public aura l’occa-
sion de découvrir l’histoire des Bleues à tra-
vers différents témoignages, photos, vidéos
et objets prêtés par les joueuses. Trophées,
chaussures, maillots, accréditations, pre-
miers articles de presse, album Paninis…
Venez découvrir ces trésors cachés dans une

exposition mise en scène par la Fédération
Française de Football. 

IL ÉTAIT UNE FOIS LES BLEUES
FOIRE INTERNATIONALE

Ouvert tous les jours, de 10h à 19h. Hall 10A. 
Entrées : gratuit avant 12h, enfants jusqu'à
16 ans, psh et accompagnateur, deman-
deurs d'emploi sur présentation d'un justifi-
catif ; 7€ grand public. 

il était une fois les bleues

plus d’infos sur http://fr.fifa.com/fifawwc/ticketsplus d’infos sur http://fr.fifa.com/fifawwc/ticketsplus d’infos sur http://fr.fifa.com/fifawwc/ticketsplus d’infos sur http://fr.fifa.com/fifawwc/tickets

prenez vos places ! la vente de billets à l’unité ouvre le jeudi 7 mars à 15 heures sur le site de la fifa.
premiers billets à partir de 9€ pour les matches de la phase de groupes ! 
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STADE RENNAIS FC
Roazhon Park
111, Rue de Lorient, 35000 Rennes
Site officiel : www.staderennais.com 

LIGUE 1 :
Journée 28 – Dimanche 10 mars
(17h sur Bein Sport) : Stade Rennais – Caen
Journée 29– Dimanche 17 mars
(17h sur Bein Sport) : Bordeaux - Stade Rennais
Journée 30 – Dimanche 31 mars
(17h sur Bein Sport) : Stade Rennais – Lyon
Journée 31- Samedi 6 avril
(20h sur Bein Sport) : Angers – Stade Rennais

EUROPA LEAGUE :
8ème de finale aller – Jeudi 7 mars
(19 h sur RMC Story) : Stade Rennais – Arsenal
8ème de finale retour – Jeudi 14 mars
(21h sur RMC Story) : Arsenal – Stade Rennais

COUPE DE FRANCE :
Demi-Finale - Mardi 3 ou  mercredi 4 avril :
Lyon – Stade Rennais

CPB HANDBALL
Salle Charles Geniaux
30 Rue Charles Géniaux, 35000 Rennes
Site internet : http://www.cpbhand.com/ 

CHAMPIONNAT : 
Journée 2 Playdown - Samedi 16 mars (20h45) :
CPB Rennes – Torcy 
Journée 3 Playdown –Samedi 23 mars (18h) :
Créteil 2 – CPB Rennes
Journée 4 Playdown – Samedi 30 mars (20h45) :
CPB Rennes – ASB Rezé 
Journée 5 Playdown – Samedi 6 avril (20h45) :
Saintes – CPB Rennes

CPB BRÉQUIGNY 
Complexe Sportif de Brequigny
12 rue Boulevard Albert 1er, 35200 Rennes 
Site officiel : www.cpbbrequignyfoot.com

D2 : 
Journée 16 – Dimanche 10 mars (14h30)
CPB Bréquigny – Reims
Journée 17- Dimanche 17 mars (14h30)
Saint-Malo – CPB Bréquigny
Journée 18 - Dimanche 24 mars (15h)
CPB Bréquigny – Arras 

Journée 19 - Dimanche 31 mars (15h)
Angers – CPB Bréquigny

CESSON RENNES
MÉTROPOLE HANDBALL
GLAZ ARENA,
9, Route de Paris, 35510 Cesson-Sévigné 
Site officiel : www.cesson-handball.com/ 

STARLIGUE :
Journée 17 – Jeudi 14 mars (20h30) :
CRMHB – Istres (Glaz Arena) 
Journée 18 - Mercredi 20 mars (20h15) :
Trembaly – CRMHB
Journée 19 - Mercredi 27 mars (20h30) :
CRMHB – Nantes 
Journée 20 - Mercredi 4 avril (20h30) :
CRMHB - Dunkerque

ST-GRÉGOIRE RENNES
MÉTROPOLE HANDBALL
Salle de la Ricoquais
Rond-Point de la Ricoquais,
35760 Saint-Grégoire
Site Internet : www.saintgregoire-rmh.fr

NATIONALE 1 FÉMININE :
Journée 15 – Samedi 9 mars (20h30) :
Alfortville – SGRMH
Journée 16- Samedi 30 mars (20h30) :
SGRMH – Moncoutant
Journée 17- Samedi 6 avril (20h30) :
Le Havre – SGRMH

RENNES VOLLEY 35
Salle Colette Besson 
12 Boulevard Albert 1er, 35200 Rennes
Site internet : www.rennesvolley35.fr/ 

Ligue A :
Journée 22- Vendredi 15 mars (20h) :
Rennes Volley – Cannes 
Journée 24- Samedi 30 mars (20h) :
Rennes Volley – Narbonne 
Journée 25- Samedi 6 avril (20h) :
Montpellier – Rennes Volley

COUPE DE FRANCE :
FINAL FOUR : Demi-finale – Samedi 9 mars (16h) à
Tours : Rennes Volley – Chaumont
Dimanche 10 mars (horaires à définir) à Tours :
Petite ou grande finale contre Narbonne ou Tours 
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L’ÉPOPÉE
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Revivez
l’exploit
de Séville
Les raisons
d’y croire !
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L’histoire du foot regorge de moments ma-
giques, romantiques ou dramatiques, c’est
selon. La logique, précepte qui s’associe
souvent aux ressources financières mais
aussi aux « cultures foot » des clubs histo-
riques et légendaires, indique une ten-
dance. Celle-ci n’est pourtant pas toujours
concrétisée au tableau d’affichage et
Rennes, au-delà de toute considération ra-
tionnelle, doit croire en sa bonne étoile et
en sa capacité à faire parler la poudre face
aux canonniers venus de Londres entre
deux sommets en Premier League. Tout un
peuple rêve d’y croire, alors « Rouge et
Noir », levez-vous !

ARSENAL
LA TÊTE AILLEURS

Tout d’abord, l’adversaire du Stade Ren-
nais a évolué, et pas vraiment dans le bon

sens… Depuis son passage du mythique
Highbury à l’Emirates Stadium, Arsenal a
changé, et même perdu beaucoup en
route ! Une âme, c’est certain, avec un pu-
blic désormais composé de VIP et de tou-
ristes de passage bien plus que des
historiques fans ayant fait la réputation du
club. Les « Gunners » ont aussi perdu éga-
lement de leur personnalité, avec une
équipe sans identité réelle, loin de ma
marque de fabrique initiale, du temps des
Anglais Keown, Bould, Parlour et Wright
ou plus « récemment » avec ses Frenchies
Henry, Pirès, Viera et Petit. Arsenal, et ce
n’est pas négligeable, est aussi entré dans
une nouvelle ère l’an passé, après le dé-
part d’Arsène Wenger, à l’issue de vingt
ans de règne, remplacé par Unai Emery, en
échec au PSG. Pour autant, le syndrome «
looser » colle toujours aux basques des co-
équipiers de Petr Cech. 
Soyons honnêtes, l’Europa League n’est

pas la priorité du club anglais, loin s’en
faut ! Dans la terrible Barclay’s Premier
League, auto-proclamée meilleur cham-
pionnat du monde, les places dans le
wagon de tête menant à la Ligue des
Champions sont très chères. Derrière le
binôme Liverpool - Manchester City, intou-
chable, la lutte fait rage entre les nom-
breux prétendants aux deux autres
accessits à la plus prestigieuse compéti-
tion européenne. Tottenham, Manchester
United, revenu de l’enfer mais aussi Chel-
sea sont au coude à coude avec les coéqui-
piers de Pierre-Emerick Aubameyang. Tout
ce petit monde se tient en cinq points,
avec des variations de forme de l’un à l’au-
tre.
Mais chacun sait que la Ligue des Cham-
pions, poule aux œufs d’Or et écrin habi-
tuel de leurs exploits, est indispensable.
D’abord pour le prestige médiatique, la vi-
trine qu’elle offre, évidemment, mais aussi
pour persister dans la frénésie écono-
mique menée par ces géants sportifs de-
venus des multinationales à obligation de
rentabilité immédiate avant d’être des
clubs de foot. Pour rester au contact, Arse-
nal devait prendre des points dès ce week-
end contre Manchester United, après avoir
loupé le coche samedi dernier chez l’en-
nemi juré, à Tottenham, avec un penalty
raté par « Aubame » dans les arrêts de jeu
(1-1). L’Europa League semble, de fait, de-
venir le cadet des soucis londoniens et la
tentation de faire ainsi l’impasse sur le dé-
placement à Rennes est là. Sens de la rai-
son ou péché d’orgueil ? Mais le coach

Unaï Emery saura rappeler à ses troupes
son CV, qui s’était épaissi du temps de son
coaching gagnant au FC Séville, avant
Paris, avec trois Coupes UEFA d’affilée !
Quelle que soit l’équipe alignée, le club
londonien a des atouts,  avec un effectif
XXL supérieur à celui du Stade Rennais.
Pourtant, les coéquipiers d’Alexandre La-
cazette, suspendu pour cette double
confrontation, traînent, aussi étonnant soit-
il, une belle étiquette de loosers sur la
scène européenne. Si leur palmarès est
énorme sur le plan domestique, ils n’ont
remporté « que » deux trophées euro-
péens (ce qui est autant que tout le foot-
ball français réuni, soit…)  : coupe de
l’UEFA, à l’époque coupe des villes de
foire (1970) et coupe des coupes en 1994.
Depuis, ils ont réussi l’exploit de perdre
en 1995 contre le Real Saragosse en finale
de Coupe des coupes en encaissant un
but de 45 mètres au Parc, puis face à Gala-
tassaray en 2000 aux tirs aux buts. En
Ligue des Champions, c’est face au grand
Barça, au Stade de France, que les Anglais
butèrent avec la gloire du perdant magni-
fique et un gardien expulsé au bout de 8
minutes et un Pirès qui doit sortir illico, le
17 mai 2006...
Arsenal et l’Europe, c’est souvent du « co-
mico-dramatique », rarement du mirobo-
lant. Si les Gunners sont sortis facilement
d’une poule avec deux adversaires peut-
être encore plus faibles que Jablonec et As-
tana, ils ont rarement brillé dans le jeu.
Leur défaite au tour précédent au match
aller face au Bate Borisov montre les li-
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RENNES-ARSENAL, UN CH      
Sur le papier, il n’y a évidemment pas photo, de prime abord, entre le Stade Rennais et Arsenal. Pourtant, tout reste possible sur cette
double confrontation, sommet de l’histoire du Stade Rennais et sparadrap sur le doigt de Gunners ultra-concentrés sur l’exigeante Premier
League. Et si Rennes n’avait pas fini de nous surprendre… 



MA VOLONTÉ
EST TOUT TERRAIN 

MON AVENIR
À TOUTE ÉPREUVE. 

MORGAN
ENTRAÎNEMENT À CANJUERS / FRANCE

POUR EN SAVOIR PLUS, CONTACTEZ LE CENTRE DE RECRUTEMENT (CIRFA)
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mites d’une formation où Mezut Ozil est
souvent le fantôme du champion du
monde 2014. Une équipe constituée de
jeunesse et de joueurs allant vers la fin de
leur carrière. Un onze où Matteo Guen-
douzi, bien que prometteur, est titulaire en
Europa League, lui qui jouait à Lorient l’an
passé. Il y a trois ans, Monaco, certes bien
armé, s’imposait avec panache à l’Emirates
(0-2)… Face aux Français, le bilan des
Gunners est néanmoins très positif, avec
cinq qualification pour une seule élimina-
tion. Rennes a-t-il, avec tout cela, réelle-
ment une chance ? Oui !

« UN EXPLOIT, UN VRAI ! »

L’heure est donc venue pour le Stade Ren-
nais de connaître son grand moment, sa
rencontre avec l’Histoire. Chaque club
français a eu son moment de gloire, son «
quart d’heure Andy Warhol » : Lens contre
Madrid ou Arsenal, Saint-Etienne dans les
années 70, Bordeaux face au grand Milan
AC et même Sochaux, qui étrilla un soir
d’hiver 2003 le Borussia Dortmund à
Bonal (4-0), ou Metz qui s’offrit Barcelone

dans son antre en octobre 1984.
Après avoir sorti le Bétis Séville, Benjamin
André et ses coéquipiers sont apparus,
enfin, dans la lumière des projecteurs du
foot français, bien obligé de regarder autre
chose que le PSG, Lyon ou l’OM. Contre
Arsenal, la marche est encore plus haute,
avec tous les ingrédients nécessaires pour
l’exploit et une entrée définitive dans le
cœur des Français, bien au-delà de la Bre-
tagne. Un match reporté contre Nîmes
quelques jours plus tôt pour permettre de
se préparer au mieux, aucun titulaire à l’in-
firmerie, une dynamique de victoire en fé-
vrier assez épatante, avec à défaut de
spectacle à chaque fois, de l’efficacité dans
les deux zones de vérité et des joueurs «
cadres » qui arrivent en forme au meilleur
moment, à l’image de M’Baye Niang et
Hatem Ben Arfa plutôt convaincants de-
puis quelques semaines, notamment dans
le travail défensif : les ingrédients sont là !
Plus solides en défense, avec un duo
Mexer-Da Silva épatant devant un Tomas
Koubek en progrès, les Rennais ont certes
moins de munitions de premier plan
qu’Arsenal mais aussi des armes pour faire
déjouer les Gunners. Hatem Ben Arfa, de

plus, tient là l’occasion de jouer la double-
confrontation de sa vie face à celui qui le
mit au placard à Paris. Sa vitesse et ses dri-
bles peuvent renverser une charnière plu-
tôt lourde et mettre au supplice un
entrejeu probablement très jeune. Face à
Unai Emery, le meneur de jeu rennais
devra simplement ne pas trop en faire et
mettre sa classe et son talent au service de
l’équipe, tout en ne se privant pas d’un ou
deux exploits personnels !
En attaque, Ismaïla Sarr, qui serait toujours
sur les tablettes des « Rouge et Blanc » doit
montrer qu’il est digne de plus haut ni-
veau et pas seulement fort contre les
équipes de second calibre. Oui, Ismaïla, ce
ne sont pas les « Papys » Lichtsteiner, So-
kratis et Koscielny qui vont t’impression-
ner ! Individuellement, les Rennais ont les
cartouches mais c’est collectivement que
Julien Stéphan et ses hommes entendent
écrire l’Histoire. Celle du SRFC mais aussi,
du football français qui doit cesser de
complexer face à ses voisins, qu’ils soient
anglais, espagnols, allemands ou italiens.
Face au Bétis, les Bretons ont réussi le tour
de force de renverser la logique, de pla-
quer au sol les certitudes et la vanité espa-

gnole. Le Bétis était sans doute plus diffi-
cile à éliminer et plus dangereux qu’A -
rsenal, car focalisé sur l’Europa League, ce
qui n’est pas le cas du club anglais. Rennes
l’a fait, contre toute attente, alors que les
statistiques de la compétition n’accor-
daient que 14% de chances de qualif’ à
l’auteur d’un 3-3 sur sa pelouse au match
aller.
Outsiders, Damien Da Silva et ses coéqui-
piers n’ont rien à perdre, dans un stade
qui sera chaud et plein comme jamais
(jusqu’à 12 heures d’attente autour du
stade et 12 000 places vendues en
quelques heures le samedi 2 mars au
matin à l’ouverture des guichets au grand
public, du jamais vu !). Match inversé ou
non, stars internationales en face ou pas,
le onze rennais est prêt et debout pour
mener un combat historique, qui, quoi
qu’il en soit, se gagnera en deux fois 90
minutes ou plus si affinités, sur le terrain,
sans calcul et avec le cœur. Avec eux, peu-
ple « Rouge et Noir », pour tes joueurs,
lève-toi et chante ! 

Julien Bouguerra

   OC QUI SENT LA POUDRE !
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SYLVAIN
WILTORD

Avec Rennes :
de 1993 à 1997
puis 200-2009

178 matchs, 44 buts
Avec Arsenal :
de 2000 à 2004

175 matchs,
49 buts

Il est le joueur formé à Rennes avec le plus
gros palmarès, incontestablement. Cham-
pion d’Europe avec les Bleus en 2000, il
en profite pour rejoindre les Gunners où
il connaîtra les meilleures années de sa
carrière. En 2006, il est finaliste de la
coupe du monde en Allemagne. Avec Ro-
bert Pirès et Thierry Henry, il fait partie de
la French Connection invincible en 2001
et s’offre le titre de champion d’Angle-
terre en 2002 et 2004. En France, il l’est
avec Bordeaux, en 1999, qu’il rejoint après
avoir éclot et percé au Stade Rennais. A
l’époque, c’est avec des dreadlocks qu’il
enflamme le bon vieux stade de la Route
de Lorient et s’affirme très rapidement
comme un énorme espoir du football
français, ce qu’il confirmera avec brio. Il a
marqué l’histoire des deux clubs, même si
son come-back mi-figue mi-raisin en 2007
laissera un goût d’inachevé, avec une sor-
tie par la petite porte sous Guy Lacombe
et une carrière bouclée dans l’anonymat
en Ligue 2 à… Nantes. 

MICKAËL SILVESTRE

Avec Rennes : 1995-1998
54 matchs

Avec Arsenal : 2008-2010
43 matchs, 3buts

Il fut un précurseur, à sa manière… En
1998, il défraie la chronique en quittant
très jeune les « Rouge et Noir » pour l'Inter

Milan, sans indemnité, en compagnie de
son camarade de promotion Ousmane
Dabo. Cet épisode fait jurisprudence de-
vant les tribunaux, le club de Rennes ob-
tenant une compensation financière à
défaut du retour des deux joueurs. Autant
dire que le souvenir laissé par Silvestre
comme joueur en Bretagne n’est pas re-
luisant. Revenu comme directeur sportif il
y a un an et demi, il ne fera guère plus de
vieux os… En Angleterre, en revanche, il
accomplit une très belle carrière à Man-
chester United, pendant neuf ans, avant de
rejoindre libre les Gunners en 2008. En fin
de parcours, il joue mais ne marquera pas
vraiment l’histoire du club londonien. 

KABA
DIAWARA

Avec Rennes :
1998-1999
(prêté par
Bordeaux)
14 matchs,

3 buts
Avec Arsenal :

1999-2000
15 matchs,

0 but

S’il n’a laissé un souvenir impérissable
dans aucun des deux clubs, le grand voya-
geur que fut Kaba Diawara, aujourd’hui
âgé de 43 ans, a défendu les couleurs ren-
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DE LA ROUTE DE LORIENT
À HIGHBURY, DU ROAZHON

PARK À L’EMIRATES…
Depuis la fin du siècle dernier à nos jours, plusieurs joueurs sont passés de la Bretagne
à la Grande-Bretagne, avec un succès souvent plus avéré à Rennes qu’à Londres.
Petit retour en arrière sur ces joueurs qui ont porté les couleurs des deux clubs, dont
un, historique, qui sera probablement titulaire ce jeudi dans les buts londoniens. 



naises et londoniennes à la fin du millé-
naire dernier. S’il a eu le bonheur de dé-
couvrir la Premier League malgré un
niveau technique assez rudimentaire, c’est
essentiellement en Ligue 1 qu’il fit l’essen-
tiel de sa carrière, constituée de 17 clubs
parcourus, excusez du peu ! Xavier Grave-
laine « like this » !

PETR CECH 

Avec Rennes : 2002-2004
78 matchs

Avec Arsenal : 2015-2019
130 matches, série en cours

Il est de l’avis de la majorité des suppor-
ters rennais le meilleur gardien de l’his-
toire du Stade Rennais. Arrivé
anonymement en provenance du Sparta
Prague en 2002, Petr Cech a réussi deux
superbes saisons dans les buts rennais, im-
posant sa classe, son élégance mais aussi
son intelligence sur et en dehors du ter-
rain. Gardien et homme charismatique, il
a ensuite réalisé une incroyable et colos-
sale carrière à Chelsea, où il partit avec

son entraîneur des gardiens de l’époque,
Patrick Lollichon. Il y passe onze années
bardées de titres nationaux et européens
et termine cette saison sa brillante carrière
à Arsenal, qu’il a rejoint en 2015. Au-
jourd’hui doublure de l’allemand Bernd
Leno, il aura marqué de son talent chacun
des clubs qui ont eu le bonheur de le
compter parmi eux. Un très grand Mon-
sieur qui sera le seul joueur présent sur la
pelouse à avoir porté les couleurs de deux
clubs !

KIM KÄLLSTROM

Avec Rennes : 2003-2006
97 matchs, 22 buts

Avec Arsenal  janvier 2014-Juillet 2014
4 matchs

Sans doute le plus beau coup réussi sous
l’ère Dréossi : la trouvaille du grand Kim !
Venu du froid et de Djurgarden, en Suède,
il a rapidement conquis la Bretagne avec
trois saisons où il fit étalage de toute sa
classe, de son impact le tout saupoudré de
buts retentissants, au point de séduire

l’ogre lyonnais de l’époque, qui vint le re-
cruter en 2006. Il connaît les sommets de
sa carrière dans le Rhône avant de se per-
dre peu à peu, de Moscou à Arsenal, où il
disputera seulement 4 matchs puis bou-
clera la boucle chez lui, à Djurgarden en
2017.

JUNICHI
INAMOTO

Avec
Rennes :

2009-2010
5 matchs

Avec
Arsenal :

2001-2002
4 matchs

Pire que Kaba Diawara en termes d’em-
preinte dans l’Histoire des deux clubs,
c’est possible ! L’international japonais au-
jourd’hui âgé de 39 ans ne s’est imposé ni
chez les Gunners en provenance du
Gamba Osaka, ni chez les Rennais au mo-
ment de conclure sa carrière. Son seul fait
d’arme en Ligue 1, un carton rouge avant
de retrouver le pays du Soleil Levant dès
le mercato d’hiver. Un flop, un vrai ! 

Julien Bouguerra (photos DR)



C’est évidemment une affiche inédite qu’offre ce huitième de finale de l’Europa League entre Arsenal, géant européen et le Stade Rennais,
qui repousse à chaque confrontation ses limites. Face aux Gunners, les joueurs de Julien Stéphan n’ont rien à perdre et tout à gagner, à
commencer par l’estime du football français et européen. L’épopée est en cours, avec un nouveau chapitre qui s’ouvre. On y croit !

N°3 DAMIEN
DA SILVA, 30 ANS,
FRANÇAIS (8 M) 

N°4 EDSON
MEXER, 30 ANS,
INTERNATIONAL
MOZAMBICAIN

(5 M)

N°27 HAMARI
TRAORÉ, 27 ANS,
INTERNATIONAL
MALIEN (7 M)

N°15 RAMY
BENSEBAÏNI, 23 ANS,

INTERNATIONAL
ALGÉRIEN (7 M, 1 BUT)

N°14
BENJAMIN

BOURIGEAUD,
25 ANS,

FRANÇAIS (8 M)

N°21
BENJAMIN

ANDRÉ,
28 ANS

FRANÇAIS (6 M)

N°9
MBAYE NIANG, 24
ANS, INTERNATIO-
NAL SÉNÉGALAIS

(8 M, 1 BUT)

N°18
HATEM BEN ARFA,
31 ANS, FRANÇAIS

(7 M, 2 BUTS)

N°8
CLÉMENT

GRENIER, 28
ANS, FRANÇAIS

(7 M, 2 BUT) 

N°7 ISMAÏLA SARR,
21 ANS, INTERNATIONAL

SÉNÉGALAIS (7 M, 3 BUTS)
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THE BIG MATCH

12€*2 pizzas medium
à  e m p o r t e r

Les soirs de matchs
sur présentantion de votre billet

� � � � � � � � � � � � � � � � � � � � � � � 	 	 

OFFRE

SUPPORTER
� � � � � � � � 	 � � � � � � � � � � � � � � � �

02 99 83 03 03 - 9, rue de Rennes à Cesson-Sévigné
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à Rennes
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  ,  P R A T I Q U E Z  U N E  A C T I V I T É  P H Y S I Q U E  R É G U L I È R E .  W W W . M A N G E R B O U G E R . F R

TER

      S I Q U E  R É G U L I È R E .  W W W . M A N G E R        B O U G E R . F R

COMMENT ILS SE SONT QUALIFIÉS : 
POULES : LE SRFC 2E DE LA POULE K EN EUROPA LIGUE AVEC 9 PTS DERRIÈRE LE DYNAMO
KIEV ET DEVANT ASTANA ET JABLONEC AVEC (TROIS VICTOIRES : JABLONEC (2-1, 0-1)
ET ASTANA (2-0) ET TROIS DÉFAITES CONTRE ASTANA (0-2) ET DYNAMO KIEV (1-2, 1-3).
7 BUTS POUR, 8 BUTS CONTRE. 
1/16ÈME DE FINALE : ÉLIMINE LE BÉTIS SÉVILLE (3-3, 1-3).
BUTEURS : ISMAÏLA SARR (3), HATEM BEN ARFA, CLÉMENT GRENIER ET ADRIEN HUNOU
(2), RAMY BENSEBAÏNI, MBAYE NIANG, JORDY SIÉBATCHEU ET JAVI GARCIA (CSC) (1).

REMPLAÇANTS :
Loïc Badiashile, Souleymane
Doumbia, Gerzino Nyamsi, Jérémy
Gélin, Jakob Johansson, James
Lea-Siliki, Romain Del Castillo,
Adrien Hunou, Armand Laurienté.

ABSENTS :
Blessés : Abdoulaye Diallo, Ro-
main Danzé, Mehdi Zeffane, Ludo-
vic Baal, Rafik Guitane et Jordy
Siébatcheu.
Suspendus : Aucun

N°40 TOMAS
KOUBEK, 26 ANS,
INTERNATIONAL
TCHÈQUE  (5 M).

N
PIERRE

AUBAM
29 

INTERN
GAB

(5 M,  



REMPLAÇANTS :

Bernd Leno, Carl Jenkinson,
Shkodran Mustafi, Hector Belle-
rin, Sead Kolasinac, Lucas Tor-
reira, Granit Xakha, Rob Holding,
Aaron Ramsey, Danny Welbeck. 

ABSENTS :

Blessés : Aucun
Suspendu : Alexandre Lacazette 
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N°18 NACHO
MONRÉAL, 33 ANS,

INTERNATIONAL
ESPAGNOL (5 M)

N°5 SOKRATIS
PAPASTATHOPOULOS
30 ANS, INTERNATIO-

NAL GREC (6 M)

N°1
PETR CECH,

36 ANS. TCHÈQUE
(4 M)

N°6
LAURENT

KOSCIELNY, 34
ANS, FRANÇAIS

(3M)

N°12 STEPHAN
LICHTSTEINER,

35 ANS, INTERNA-
TIONAL SUISSE

(6 M)

N°17 AXEL
IWOBI, 22 ANS,
INTERNATIONAL
NIGÉRIAN (6 M)

N°29 MATTEO
GUENDOUZI, 19

ANS, INTERNATIO-
NAL ESPOIR FRAN-

ÇAIS (7 M, 1 BUT)

N°4 MOHAMED
ELNENY, 26 ANS,
INTERNATIONAL
ÉGYPTIEN (5 M)

COMMENT ILS SE SONT QUALIFIÉS : 
POULES :ARSENAL 1ER DE LA POULE AVEC 16 PTS DEVANT LE SPOR-
TING LISBONNE, VORSKLA POLTAVA ET KARABAGH AGDAM AVEC (5
VICTOIRES : VORSKLA (4-2, 0-3), KARABAGH (0-3, 1-0) ET SPORTING
LISBONNE (0-1) ET UN NUL (0-0). 12 BUTS POUR, 2 BUTS CONTRE. 
16ÈME DE FINALE : ÉLIMINE LE BATE BORISOV (0-1, 3-0).
BUTEURS : PIERRE-EMERICK AUBAMEYANG, SOKRATIS PAPASTATHO-
POULOS, EMILE SMITH-ROWE ET DANNY WELBECK (2), MATTEO
GUENDOUZI, ALEXANDRE LACAZETTE, SHKODRAN MUSTAFI, MEZUT
OZIL, AARON RAMSEY, ET JOSPEH WILLOCK (1).
PALMARÈS EN EUROPA LIGUE : VAINQUEUR EN 1970 (À L’ÉPOQUE
COUPE DES VILLES DE FOIRES) ET FINALISTE EN 2000. 

LES HUITIÈMES DE FINALE

Stade Rennais FC - Arsenal (18h55)

E. Francfort – Inter Milan (18h55)

Dinamo Zagreb – Benfica (18h55)

FC Séville – Slavia Prague (18h55)

Zénith St-Pétersb. – Villareal (18h55)

Chelsea – Dynamo Kiev (21h) 

Naples – Salzbourg (21h) 

Valence – Krasnodar (21h) 

Dynamo Kiev – Chelsea (18h55)

Salzbourg – Naples (18h55)

Krasnodar – Valence (18h55)

Arsenal - Stade Rennais (21h)

Inter Milan – Francfort (21h)

Benfica – Dynamo Zagreb (21h)

Slavia Prague – Séville (21h)

Villareal – Zénith (21h)

N°7
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Le tirage au sort des quarts de finale, des
demi-finales et de la finale aura lieu le ven-
dredi 15 mars. Il n'y a aucune tête de série
ni restriction par pays. Quarts de finale les
11 et 18 avril. Demi-finales aller le 2 mai, re-
tour le 9 mai. La finale aura lieu au stade
Olympique de Bakou (Azerbaïdjan) le 29
mai.



14H30
Pour qui se promène en cet après-midi en-
soleillé dans le centre-ville, difficile d’y
échapper. On les croise, souriants, chaleu-
reux, ravis de découvrir les charmes du
centre médiéval de la ville. Eux, ce sont les
supporters du Bétis, qui profitent d’une

journée à la météo généreuse pour visiter,
découvrir la ville. A l’heure où les arrêtés
préfectoraux pleuvent en Ligue 1 pour la
moindre « pseudo » rivalité, l’ambiance est
excellente et bon enfant quand un groupe
« rouge et noir » croise ses comparses an-
dalous. Les photos avec écharpes des

deux clubs se multiplient, on trinque, on
rit ça rigole. La coupe d’Europe et ses sup-
porters, c’est aussi parfois cela. Oui, cela
peut aussi bien se dérouler !

17H00
Aux abords du stade, il y a déjà foule !
Alors qu’en temps normaux, le peuple «
rouge et noir » pointe son nez une heure
un quart grand maximum avant le début
des rencontres, les files d’attentes s’allon-
gent devant les Food trucks fournisseurs
officiels de la mythique Galette Saucisses.
« Galette saucisse, vous dîtes ? On ne
connaissait pas mais c’est excellent. J’en
suis à ma seconde ! » confie tout sourire
un trentenaire venu en co-voiturage avec
trois autres fans du Bétis. Fourmilière, le
Roazhon Park vit et respire foot, ça sent le
grand soir !

18H15
Dans l’ascenseur pour accéder à la salle
de presse, nous avons le petit privilège de
partager une minute avec un ancien inter-
national français, Rio Mavuba, consultant
pour RMC Story, tout sourire qui savoure
lui aussi : « J’aime beaucoup ce stade. Il y a
une grosse ambiance ce soir. J’espère
qu’ils vont faire quelque chose ! ». A ses
côtés, Eric Huet ne sait s’il faut dire bon-
jour ou bonsoir et se risque à un bonjoir. «
Beaujoire ? Ah non, surtout pas ici ! ».  Dans
la salle de presse, il y a aussi foule ! Tous
sont bouillonnants, avec l’envie de vibrer,
affirmée pour certains, plus mesurée pour
d’autres, trop habitués aux déceptions vé-
cues ces dernières années… En bas, l’am-
biance monte, clairement ! Le Roazhon
Celtic Kop est au diapason d’une soirée
qui s’annonce idéale. 

18H55
L’échauffement terminé, les deux équipes
entrent sur le terrain sur une musique qui
si elle n’est pas celle de la Ligue des Cham-
pions, envoie quand même du lourd ! Les
visages sont concentrés, Julien Stéphan
mitraillé par les photographes. Le Tifo réa-
lisé par le RCK est juste sublime, salué par
les nombreux supporters espagnols. En
entrant sur la pelouse, les joueurs le voient
et savent qu’ils ne sont plus là pour rigoler

mais pour rendre au peuple rennais tout
ce qu’il a mis pour vivre une soirée
unique. 

19H06
Installé derrière le but de Joel, à proximité
du poteau de corner, il va s’agir de saisir
les rares opportunités rennaises, se mur-
mure-t ’il,  la victoire étant promise selon
les éminences du milieu aux Sévillans.
Que nenni ! Le coup d’envoi à peine
donné, l’objectif en place, l’action est dans
le viseur, Ben Arfa aux commandes. Le bal-
lon bascule à droite, vers Zeffane. Centre
tendu de l’ancien lyonnais, sans se poser
de questions et reprise comme à la parade
d’Adrien Hunou ! But et quelle folie der-
rière nous, dans un RCK à peine installé !
Adrien on t’aime, comme dirait Cédric
Guillou et voilà le SRFC lancé comme un
frelon prêt à piquer son adversaire d’en-
trée. Fait rare, les tribunes latérales se lais-
sent conquérir par l’ambiance et c’est tout
un Roazhon Park qui vibre et chante
comme jamais. 

19H15
Dépassés par un pressing tout terrain, les
joueurs du Bétis passent à côté et Hatem
Ben Arfa, sur coup-franc, voit le gardien et
la barre empêcher le 2-0. Corner, cafouil-
lage et Javi Garcia contre son camp. Le but
est accordé en deux temps avec l’arbitre
de touche et envoie une seconde se-
cousse Route de Lorient ! 2-0, le Stade
exulte. On croit rêver mais on « kiffe », tout
simplement ! Sur le terrain, la joie est à la
hauteur de l’appréhension d’une réaction
juste inévitable…qui ne tardera pas à
venir ! 

19 H 30
Le rêve prend un coup mais demeure,
avec la réduction du score du Bétis. Vire-
voltants, les Espagnols offrent néanmoins
un match léché, d’excellente facture tech-
nique qui vient se heurter à la solidarité
défensive rennaise et à Tomas Koubek qui
tient peut-être là son match référence.

19H48
Coup de théâtre ! Alors que les Bretons
sont dominés, sur une accélération fulgu-
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L’INOUBLIABLE 14 FÉVRIER À    
Rarement le cœur de la ville n’aura autant battu en « rouge et noir » qu’à l’occasion du Seizième de finale aller de Coupe d’Europe, contre
le Bétis Séville (3-3). Du cœur, il en fallait et il y en eut en cette Saint-Valentin 2019 qui a dû procurer autant de disputes et de fâcheries aux
supporters et supportrices en couple que de bonheur à ceux ayant pris place au Roazhon Park, pour une soirée mémorable. 

SPÉCIAL EUROPA LEAGUE



rante d’Ismaïla Sarr, l’arbitre grec de la par-
tie désigne le point de pénalty pour une
faute de Guardado sur Sarr. Joaquin aura
beau hurler, rien n’y fait et Hatem Ben Arfa
ne se fait pas prier pour redonner deux
buts d’avance aux siens avant un repos in-
dispensable, après une première période
quasi parfaite. Quasi… 

21H10
A peine rentré en jeu, Ismaïla Sarr, qui res-
sent une trop vive douleur au pied, est
remplacé par Benjamin Bourigeaud. Le
Bétis sait que l’arme fatale et le danger nu-
méro 1 du Stade Rennais est out et impose

alors une insolente domination. Posses-
sion de balle type tiki-taka, transversales et
passes latérales à gogo, poteau pour Ca-
nales, ballons qui passent devant le but,
Rennes souffre le martyr. Logiquement,
Sidnei réduit le score à l’heure de jeu, dans
un stade où l’euphorie laisse petit à petit
place à la souffrance et l’angoisse. Des mil-
liers d’ongles agonisent et cèdent au bout
des doigts rennais… 

21H50
De son but, Joël, le gardien du Bétis, peut
enfin exulter : Lainez, excellent de bout en
bout de la partie, vient de faire craquer le

Stade Rennais juste avant d’entrer dans les
arrêts de jeu. Coup de bambou sur un
Roazhon Park en apnée durant 45 minutes
mais néanmoins en vie au moment du
coup de sifflet final.
Bien qu’archi-dominés pendant une heure
et au final heureux d’un tel résultat, les
joueurs de Julien Stéphan ont ce goût
amer qui laisse à penser qu’il y avait
mieux à faire.
Comptablement, sûrement mais sportive-
ment et émotionnellement parlant, la soi-
rée ne pouvait guère être plus réussie.
Pour faire un bon match, il faut deux
belles équipes, un public chaud de A à Z,

des rebondissements, des débats et si pos-
sible, des buts. Contrairement à l’OM ou
Bordeaux, il a fait honneur et surtout,
rendu fière l’autre France du foot, celle qui
vibre.
Celle où la victoire n’est pas l’unique ac-
cessit pour entrer dans le cœur des gens.
En cette soirée si spéciale, tout y était. Peu
importe le flacon final, il y avait l’ivresse,
dont le parfum portera le peuple « rouge
et noir » jusqu’à Séville pour une nouvelle
nuit de rêve… 

Julien Bouguerra

  À JAMAIS DANS NOS CŒURS
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Il y avait ce fameux match que l’on se joue
dans les têtes avant d’avoir même mis les
pieds dans l’enceinte l’accueillant. Il y a
aussi ces fameuses statistiques, 14 % de
chances de qualification après un 3-3 à l’al-
ler, si ridicules face à un simple regard sur
l’histoire du football et ses plus grands ex-
ploits. Ces certitudes énoncées avec suffi-
sance et dédain vis-à-vis du Stade Rennais,
parfois même par le biais d’un pauvre
tweet expliquant qu’il y a mieux à faire en
ce jeudi soir que de perdre son temps à
regarder le Bétis s’amuser de « pauvres
Rennais » bien trop faibles pour passer.
Nous pourrions remplir des pages en-
tières à relater et retranscrire les railleries
entendues et vues ici et là par ceux qui
avait l’amabilité avec une insupportable

condescendance de parler du Stade Ren-
nais après le nul (3-3) de l’année pourtant
passionnant à vivre.
Oui, ainsi va le microcosme du football, ai-
mant dénigrer ce qu’il a pour envier ce
que les voisins proposent… Certes, au
match aller, le Bétis a eu la balle mais sou-
vent, pour « jouer à la baballe », multiplier
les passes latérales ou les changements de
côté à 40 mètres des buts de Tomas Kou-
bek. Oui, les « Verts » du Bétis auraient pu
(dû) s’imposer au Roazhon Park mais s’ils
ne l’ont pas fait, n’y-a-t-il pas là une raison
en cela, autre que le hasard ?

LA PRÉDICTION DE BEN ARFA

Méprisés dans les analyses s’appuyant sur
un pseudo-match raté des Sévillans, les
mérites des Rennais n’en sont que plus
éclatants à l’issue de l’exploit réalisé en
Andalousie et chacun ayant clamé haut et
fort la supériorité andalouse en est quitte
à ravaler sa trompette ! Hatem Ben Arfa
avait prévenu et fait sourire : « Etre rejoints
sur le fil ? C’est peut-être un mal pour un
bien. Là-bas, il faudra attaquer ».
Bien vu et surtout bien réalisé ! D’entrée
de jeu, Julien Stéphan avait annoncé la
couleur et surtout, pris de gros risques en
plaçant dans les couloirs Mbaye Niang et
Ismaïla Sarr tandis qu’Hatem Ben Arfa et
Adrien Hunou étaient placés en attaque.
De la folie, de l’audace, une obligation en
vue des forces en présence ? Un peu de
tout cela, pour un cocktail gagnant ! Face
à la qualité technique du Bétis, un pressing

continu de 90 minutes apparaissait tout
bonnement impossible. Un bloc trop bas
et surtout, trop défensif, avec les possibili-
tés Mehdi Zeffane et Jakob Johansson, au-
rait probablement conduit le Stade
Rennais à sa perte. Avec la paire Benjamin
Bourigeaud-Clément Grenier à la récupé-
ration et chargée des premières relances,
la qualité des transmissions était optimale
et la possibilité de rapidement trouver les
ailes sur de longs ballons ou HBA en appui
pour accélérer dans l’axe était concrète et
plus qu’adapté au jeu certes léché, du
Bétis, mais souvent stéréotypé.
Oui, ce Bétis Séville a quelque chose de
beau dans sa qualité de passes, dans ses
enchaînements mais rappelle parfois à s’y
méprendre le « mauvais Barça », celui de
la fin de l’ère Guardiola et de ses redou-
blements de passes si usants qu’ils en
usaient ses joueurs eux-mêmes ! Un tiki-
taka du pauvre sans buteur, mais aussi sans
Messi ou joueur ++, avec la volonté de ren-
trer dans les buts le ballon aux pieds.
Sur ce match retour, les Andalous ont ou-
blié les fondamentaux et en Europe, face
à Rennes ou d’autres, cela ne pardonne
pas ! Avec une certaine suffisance dans
l’approche du match et la sensation don-
née de pouvoir marquer quand ils le vou-
laient, d’être sereins, même à dix minutes
de la fin, les joueurs de Seintin ont oublié
la base : le combat de chaque instant, le
pragmatisme… A force de vouloir épuiser
les Bretons, les coéquipiers de Joaquin se
sont pris à leur propre jeu ! L’Illustration
parfaite ? Cette passe à dix réalisés par les
Rennais en toute fin de partie, venant faire

SPÉCIAL EUROPA LEAGUE
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LE STADE RENNAIS TIENT
ENFIN SON EXPLOIT !

Ils étaient attendus par beaucoup
comme victimes expiatoires, in-
capables d’un exploit voire
même de tenir tête à une équipe
de Séville certes séduisante à
Rennes, mais en danger après le
match aller. Rennes est donc la
première équipe française à s'im-
poser sur la pelouse du Betis. Il
fallait cela pour repartir en héros,
la tête haute, après avoir terrassé
une arrogance espagnole parfois
soutenue par nos propres têtes
pensantes hexagonales. Un ex-
ploit retentissant, sublime !
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MINI STORE HUCHET SAINT-MALO
3 rue de la Grassinais
35400 Saint-Malo
02 99 82 35 45
www.ministore-huchet-saintmalo.com

MINI STORE HUCHET RENNES
ZA la Brosse-Route du Meuble
35760 Saint-Grégoire
02 99 25 06 00
www.ministore-huchet-sa.fr

prendre conscience, trop tard, aux Sévil-
lans, que la qualification ne leur était pas
due, qu’elle était le fruit d’une solidarité et
d’un réalisme éprouvé cette fois-ci par des
Stadistes conquérants ! Un fruit défendu
croqué avec appétit par Hatem Ben Arfa
et les siens !

LE VOLCAN DU STADE BENITO
VILLAMARIN S’EST ÉTEINT, POUR
LAISSER LES 3.000 SUPPORTERS

RENNAIS EXULTER

Car avant de se résoudre à baisser les
armes dans un stade éteint, magnifié par
3.000 incroyables supporters rennais
ayant fait le déplacement, les joueurs de
Julien Stéphan avaient fait le boulot ! Dès
la première demi-heure, comme à l’aller, la
réussite est au rendez-vous, avec deux
buts étonnamment similaires à ceux du 3-
3, preuve du manque de travail et d’ana-
lyse en amont des locaux ! Sur corner,
Ramy Bensebaïni surgit et punit une pre-
mière fois la passivité locale. Un peu plus
tard, une action quasi photocopiée vue au
Roazhon Park permettait à Rennes de
doubler la mise. Ben Arfa en axial, qui dé-
calait Sarr dont le tir ou centre tendu trou-
vait Adrien Hunou, en renard des surfaces
! 0-2, KO parfait. La fin de première pé-
riode n’était que souffrance et solidarité,
comme à l’aller, avec la réduction du score
de Lo Celso, tout comme les 20 premières

minutes du second acte, véritable fort
Alamo sur le but d’un Koubek enfin rassu-
rant. Mais peu à peu, avec autorité, Rennes
imposait l’évidence et portait le coup de
grâce par Mbaye Niang, pas avare d’efforts
défensifs en cette nuit parfaite et juste-
ment récompensé avec le but de la vic-
toire au fond des arrêts de jeu. 
La victoire, nette et méritée, est longue-
ment fêtée sur la pelouse, par tout un
club. Joueurs, staff, supporters peuvent
communier et savourer, quelques minutes
pour certains, de longues heures pour les
autres, un match qui enfin, rompt cette

terrible image de « perdant » collée au
Stade Rennais depuis de trop longues an-
nées. Non, le SRFC n’est pas un faire-valoir
sans ambition venu jouer l’Europe par ha-
sard. De par son parcours, il a déjà fait lar-
gement mieux cette saison que Monaco,
Marseille ou Bordeaux, tous ridicules cette
saison sur la scène continentale.
Condamné de tous avant son déplace-
ment à Jablonec, il a su trouver la force de
rebondir et de s’offrir une vraie et belle
épopée, dont on retiendra évidemment
Séville en premier lieu, en attendant de
nouveaux exploits face aux Gunners d’Ar-

senal. Le club a aussi arraché pour de bon
cette étiquette provoquant railleries et
mépris et suscite désormais une vraie
sympathie, au-delà des portes bretonnes !
Cette équipe a son identité, son caractère,
n’en déplaise aux éminences de notre
football français. Oui, le peuple « rouge et
noir » peut être fier et fêter encore et en-
core cette nuit folle de février à Séville. 

Julien Bouguerra
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LAMOTTE - 5 bd Magenta - Rennes

0 800 741 721
Toutes nos réalisations sur

www.lamotte.fr
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Co-réalisation Lamotte - Fimoren

Nos nouveautés pour vivre
ou investir à Rennes...

LA CHAPELLE-DES-FOUGERETZ

RENNES

BETTON

NOYAL CHÂTILLON
SUR SEICHE

Cœur 
Fougeretz
Rue Lechlade.
28 appartements 
du studio au 4 pièces. 
Balcon, ascenseur 
et stationnements 
en sous-sol. 
Prestations soignées. 

Linea Verde
Quartier La Poterie,
32 square Ludovic 
Trarieux.
Appartements 
du 2 au 4 pièces.
Balcon ou terrasses, 
ascenseur et stationnements 
en sous-sol.
Magnifi que espace paysager 
en cœur d’îlot. 

Ô Naturel
Rue de Rennes.
32 appartements 
de 2 au 3 pièces.
Balcon ou loggia, ascenseur 
et stationnements.
Cave ou cellier pour 
certains appartements.
Cœur d’îlot paysager.

Rive de l’Ise
Rue de Rennes.
31 appartements 
du 2 au 4 pièces.
Balcon, terrasse, loggia 
ou jardin à usage privatif.
Ascenseur, stationnements  
en sous-sol ou garages. 
Livraison 2019.

2 PIÈCES À PARTIR 
DE 139 000 €(3)

DERNIÈRES OPPORTUNITÉS
2 PIÈCES À PARTIR DE 142 000 €(2)

NOUVEAU

(1)Lot n°A-205M, 3 pièces de 61,96 m² avec balcon, jardin d’hiver et stationnement en sous-sol. Prix sous conditions d’éligibilité à l’accession à prix maîtrisé, plus d’informations sur lamotte.fr. (2)Lot n°A003R, 2 pièces de 45,53 m² avec terrasse de 8,89 m² et 
stationnement en sous-sol. (3)Lot n°101, 2 pièces de 41,61 m² avec balcon de 4,88 m² et stationnement.

RENNES

Plein Ciel
Quartier rue de Lorient.
Appartements du 2 au 4 pièces et 3 maisons de 4 pièces.
Terrasse ou balcon, ascenseur et stationnements en sous-sol.
Magnifi que espace paysager en cœur d’îlot.
Opportunités en accession à prix maîtrisé.
> Maquette 3D sur www.lamotte.fr

TRAVAUX EN COURS

3 PIÈCES À PARTIR 
DE 165 000 €(1)



CPB VOLLEY FÉMININ 
Salle Commandant Bougouin
30, Rue Alphonse Guérin 35000 Rennes 
Site internet : www.cpb-volley.fr

NATIONALE 2 – FÉMININE
Journée 17- Dimanche 17 mars (14 h) :
Chaville-Sèvres – CPB Rennes
Journée 18- Dimanche 24 mars (14h) :
ASPTT Caen - CPB Rennes
Journée 19- Dimanche 7 avril (14h) :
CPB Rennes – REC Volley

REC VOLLEY FÉMININ 
13, rue Zacharie Roussin
35700 Rennes
www.recvolley.fr 

NATIONALE 2 – FÉMININE
Journée 17- Dimanche 17 mars (15 h) :
Quimper – REC Volley
Journée 18- Dimanche 24 mars (14h) :
REC Volley - Chaville Sèvres
Journée 19- Dimanche 7 avril (14h) :
CPB Rennes – REC Volley

UR BASKET
Salle Colette Besson 
12 Boulevard Albert 1er, 35200 Rennes
Site internet : www.planete-urb.com

COUPE DE FRANCE :
Quarts de finale et demi-finale :16 et 17 mars à Olivet
URB35 - Cergy ; puis vainqueur de Mulhouse - Dax

NATIONALE 2 – MASCULIN 
J20- Samedi 9 mars (20h) : Juvisy – URB35
J21– Samedi 23 mars (17h) :URB35 – Calais
J22 - Sam. 30 mars (20h) : Montivilliers – URB35
J23 - Samedi 6 avril (20h) : URB35 – Vanves

AVENIR RENNES 
Salle : 45, Rue Papu - 35000 Rennes 
Site internet : www.avenir-rennes-basket.com

NATIONALE 2 – FÉMININE
Journée 18- Samedi 9 mars (17h15) :
Nantes-Rezé – Avenir de Rennes
Journée 19– Samedi 23 mars (20 h),
Salle Colette Besson : Avenir Rennes - Mondeville
Journée 20 - Samedi 30 mars (20h) :
Trégueux – Avenir de Rennes

REC RUGBY 
Stade du commandant Bougouin-Vélodrome.
Siège : Rue du Pr Maurice Audin, 35000 Rennes.
Site internet : www.rennes-rugby.com

FÉDÉRALE 1
(horaires sous réserve de modifications) :
Journée 22 – Dimanche 10 mars (15h) :
REC Rugby – Arcachon 
Journée 23 – Dimanche 24 mars (15h) :
Niort - REC Rugby

SC LE RHEU 
Stade Beuffru - 35650 Le Rheu 
Siège : Rue de Cintré – 35650 Le Rheu
Site internet : www.lerheu-rugby.fr

FÉDÉRALE 2 :
Journée 19 – Dimanche 10 mars (15h) :
Orsay – Le Rheu
Journée 12- Dimanche 17 mars (15h) :
Antony –Le Rheu
Journée 20- Dimanche 23 mars (15h) :
Le Rheu – Plaisir
Journée 21 – Dimanche 7 avril (15h) :
Beauvais – Le Rheu

STADE RENNAIS RUGBY
Stade Vélodrome
10, rue Alphonse Guérin 35000 Rennes 

ELITE 1 :
Journée 11- Dimanche 24 mars (15h) :
Stade Rennais – Rouen 
Journée 12– Dimanche 31 mars (15h) :
Villonguet – Stade Rennais
Journée 13- Dimanche 7 avril (15h) :
Stade Rennais – Romagnat

RINK HOCKEY PACÉ
Salle Emeraude - Centre sportif Jean-Paul
Chasseboeuf ; 54 bis, avenue le Brix -
35740 Pacé. Siège : 7, venelle de l'Arche
35520 La Chapelle-des-Fougeretz 
Site internet : www.coppaceroller.fr

NATIONALE 2 :
Journée 16 – Samedi 9 mars (20h) :
Saint-Brieuc – CO Pacé
Journée 17- Samedi 16 mars (20h) :
CO Pacé – Cestas
Journée 18 – Samedi 30 mars (20h) :
CO Pacé – Gleize

POUR TROUVER
VOTRE JOURNAL 
RENDEZ-VOUS SUR NOTRE SITE
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EN LICE EN CHAMPIONNAT POUR LE PODIUM, DE-
VANT UN BEAU DÉFI ET LA POSSIBILITÉ D’UNE FI-
NALE DE COUPE DE FRANCE MI-MARS, LE RENNES
VOLLEY 35 SE PORTE PLUTÔT BIEN. EST-CE AUSSI
TON AVIS ? 

La première quinzaine de mars est en effet
très importante. Nous allons affronter Chau-
mont dans le Final 4 de la coupe de France,
une équipe qui ne nous réussit vraiment
pas, puisque l’on reste sur quatre défaites

consécutives face à eux. Chaque fois, c’est
passé près mais autant le dire, nous ne
serons pas favoris de ce match. Si nous pas-
sons en finale, nous pourrions retrouver
Tours pour la seconde fois en une semaine.

Un sacré week-end en perspective qui ne
peut que nous faire progresser. Si nous réus-
sissons de belles performances, cela don-
nera plus de confiance. Si nous perdons,
nous pourrons tirer les enseignements pour

RENNES VOLLEY 35

Prolongé il y a un mois d’un an à la tête du Rennes Volley 35, Nikola Matijasevic savoure à sa juste valeur la belle saison des siens tout en
sachant qu’il reste encore tout à faire : classement final pour les play-offs, coupe de France, préparation de la saison prochaine, l’heure
n’est pas à l’autosatisfaction ou au repos pour le coach serbe qui ne manque pas d’ambitions. 

NIKOLA MATIJASEVIC :
“LA PREMIÈRE

ANNÉE OÙ JE ME
SENS SI BIEN !”

« JE VEUX REMERCIER
NOTRE STAFF MÉDICAL.

NOUS LEUR DEVONS
BEAUCOUP ! »
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continuer à travailler. 

LA COUPE DE FRANCE A DÉJÀ ÉTÉ REMPORTÉE
PAR LE RENNES VOLLEY 35. EST-ELLE UN OBJEC-
TIF DE CETTE FIN DE SAISON ?
Nous jouons tous les matches pour les
gagner et être présents au Final 4 est déjà
une belle performance. Ensuite, il restera
quelques matchs de championnat puis, si
tout se passe bien, les play-offs. Il y a encore
une dizaine de matchs environ cette saison
à jouer, tous décisifs. 

POUR VOUS, LA PARTICIPATION AUX PLAY-OFFS
N’EST PAS ENCORE ACTÉE ?
Sincèrement, je pense que nous y serons
mais cela reste du sport et il faut valider
toute ambition par des résultats sur le ter-
rain. Tant que mathématiquement, ce n’est
pas fait…
Au-delà de l’aspect comptable, nous avons
de bonnes chances, en effet, d’en être et
l’idéal serait de parvenir à terminer parmi
les quatre premiers. Ce serait une bonne
chose car ensuite, en quarts de finale, s’il
y a un troisième match après égalité sur
les deux premiers, la « belle » se joue sur
le terrain de l’équipe la mieux classée. C’est
un avantage important, à considérer.

SI NOUS FAISONS UN BREF RETOUR SUR LA
PREMIÈRE PARTIE DE SAISON, CELLE-CI FUT
TOUT SIMPLEMENT  EXCELLENTE. T’ATTENDAIS-
TU À UN TEL RENDEMENT ?
Nous avons vécu une phase aller de rêve,

c’est vrai. Il y a eu un super niveau, de très
bons matchs et un super volley pratiqué
par les joueurs. Nous avons compté jusqu’à
trois points d’avance sur Tours, ce n’est pas
rien. Tout cela a confirmé le travail réalisé
sur le recrutement. Après, je suis toujours
resté mesuré, dans les très bons comme
dans les moins bons moments. Je savais
que si nous n’avions pas de blessés, nous
serions difficiles à bouger. 

«  JE SAVAIS QUE
NOUS SERIONS DIFFICILES

À BOUGER »

DEPUIS JANVIER, CEPENDANT, LA COURBE
DES RÉSULTATS EST PLUS IRRÉGULIÈRE.
COMMENT L’EXPLIQUES-TU ?
Ce fut plus difficile en début d’année avec
l’accumulation des matches championnat
et coupe. Nous n’avons pas eu de gros coup
dur mais beaucoup de joueurs qui ont évo-
lué très diminué, parfois en même temps
et cela a forcément pesé sur nos résultats.
En semaine, certains garçons étaient par la
force des choses plus dans la gestion que
dans l’entrainement et la performance. Ce
sont les aléas logiques d’une saison. La
défaite à Ajaccio a souligné nos limites
actuelles mais à Toulouse, comme à Nice,
ça ne se joue vraiment pas à grand-chose,
c’est accroché de bout en bout. De plus,

ces équipes étaient dans de belles dyna-
miques quand nous les avons croisées. Pour
autant, il y a aussi eu de belles victoires,
jamais faciles à obtenir. Il n’y a pas que le
score pour juger le contenu d’un match.
Contre Sète ou à Poitiers, ce furent de vraies
et belles victoires, à ne pas négliger.

TU ÉVOQUES LA GESTION PHYSIQUE
DES JOUEURS. A CE NIVEAU, TU DISPOSES
D’UN SACRÉ STAFF !
Je voulais justement souligner leur impor-
tance, leur implication dans le projet. Ils
sont formidables. Cette année, j’ai pu choisir
mon staff et le staff médical. Marc Queme-
ner, le docteur, Arnaud Blandin le kiné et
Pierre Le Naoures, notre osthéo, sont des
professionnels épatants, dévoués à la cause
et à la santé de nos joueurs. Nous leur
devons beaucoup et ils méritent d’être mis
en avant. Même quand nous rentrons au
milieu de la nuit, ils se rendent disponibles
un dimanche matin ou après-midi pour
s’occuper des joueurs, c’est fantastique. Je
n’avais jamais connu ça auparavant. Ils sont
essentiels pour le club, pour les joueurs et
le staff et je les en remercie !

L’AMBITION DE CETTE FIN DE SAISON EST-ELLE
DÉSORMAIS CLAIREMENT IDENTIFIÉE ? EUROPE,
TITRE DE CHAMPION ?
Il y a Tours, tout de même, qui ne se trompe
pas beaucoup, en match comme dans ses
investissements et recrutements. Si une sai-
son, ils ne sont pas au rendez-vous, dans

les années à venir, pourquoi ne pas rêver
à aller voir plus haut…
Mais aujourd’hui, une place dans les quatre
pour les Play-offs puis ensuite, une demi-
finale, sont déjà des objectifs que l’on peut
se fixer. Cela offrirait peut-être un retour
en coupe d’Europe. Le club, via Brice Cham-
bourg et Jean-Yves Le Roux, les présidents,
aspire à cela. Il y a une progression ici, sur
tous les plans et il faut l’accompagner par
de bons résultats sur le terrain.

ON TE SENT HEUREUX, ÉPANOUI ICI AVEC
BEAUCOUP D’APPÉTIT POUR L’AVENIR…
Oui, c’est vrai. Je suis ici depuis cinq ans et
je pense pouvoir dire que c’est la première
année où je me sens aussi bien. Les diri-
geants m’ont confié les moyens de
construire une équipe, le club se structure,
il y a du public à chaque match. Je me sens
bien entouré par mon staff technique
comme médical et nous parlons le même
langage avec la direction. Cette année, c’est
une autre histoire et je pense qu’il y a
encore beaucoup de belles choses à vivre
et à écrire.
En arrivant ici, je voulais gagner un trophée
et jouer la coupe d’Europe. Ces ambitions
sont aujourd’hui de nouveau du domaine
du possible !

Recueilli par Julien Bouguerra 



COUPE DE FRANCE :
ET POURQUOI PAS ?

Tours a de quoi désespérer cette saison
quiconque songe à s’approcher de près ou
de loin à un trophée national. Et pour cause
! Après un début de saison cahin-caha avec
deux défaites en quatre matchs, les joueurs
de Patrick Duflos ont passé la seconde et
écrasent tout sur leur passage. Leaders
confortables en Ligue A, éliminés avant les
quarts de finale en coupe d’Europe, les Tou-
rangeaux, champions en titre, aimeraient
s’offrir une nouvelle coupe de France (la
dixième), disputée cette année devant leur
public.

Pour ceci, il faudra se débarrasser de Nar-
bonne, une tâche largement à portée des
coéquipiers d’Hubert Henno. De l’autre
côté, Rennes aura affaire à sa bête noire,
Chaumont. Qualifiés en coupe d’Europe,
les « Rouge » de Chaumont sont eux aussi
sur la pente ascendante mais loin d’avoir
acté leur présence dans le TOP 4 en Ligue
A, une priorité pour les anciens protégés
de Nikola Matijasevic, actuel coach du
Rennes Volley 35.
Vainqueurs de leurs quatre dernières
confrontations, les coéquipiers de Taylor
Averill savent qu’ils auront un petit avantage
psychologique au coup d’envoi mais plus
de pression de résultat que les Bretons. Un
choc qui en dira en tous cas beaucoup sur

les ambitions et états de forme de chacun
et qui pourrait avoir son incidence en avril,
lors des futurs play-offs. Rendez-vous le
samedi 9 mars à 16 h pour le Rennes Volley
35 face à Chaumont.
En cas de victoire, la finale se jouera face
au vainqueur de Narbonne-Tours le lende-
main à 18 heures. Déjà vainqueur en 2012,
le Rennes Volley va-t-il ajouter une ligne à

son palmarès ? Cela serait une belle récom-
pense et cela matérialiserait une saison de
toute beauté.

UN FINAL IDÉAL
AVEC LES PLAY-OFFS !

Il ne s’agit pas de se mentir, mais c’est un

RENNES VOLLEY 3534

C’est le money-time, déjà, pour le Rennes Volley 35, bien placé en championnat et présent au Final Four de la coupe de France. L’occasion
de valider une saison pleinement réussie ou de définir les limites d’un groupe plein d’appétit et d’envie, même si quelque peu éprouvé phy-
siquement par une saison passionnante. 

LE MOIS DE TOUS
LES ESPOIRS…



très bon calendrier qui s’offre aux Rennais
en cette fin de saison pour rester parmi le
quatuor de tête, voire pour conserver la
troisième place. Si Montpellier semble avoir
pris une option sur la deuxième, Miguel
Tavares et ses coéquipiers recevront à trois
reprises avec un seul déplacement au pro-
gramme, à Montpellier, pour une petite
finale permettant probablement de hiérar-
chiser le podium. Ce sera le 6 avril et d’ici-
là, les Brétilliens auront croisé le fer avec
Cannes et Narbonne, avant de boucler la
saison régulière par un derby à la maison
contre Nantes, en nette baisse de régime
depuis décembre. A l’aller, le Rennes Volley
35 s’est nettement imposé face à ces quatre
adversaires, 3-0 contre Cannes et Narbonne,
3-1 face à Nantes et Montpellier.
La troisième place, aujourd’hui propriété
rennaise, semble à portée même s’il faudra
se méfier du retour tambour battant du
Gazélec Ajaccio. Du classement final dépen-
dra l’adversité proposée lors des play-offs.
Le premier rencontre le huitième, le second
rencontre le septième, ainsi de suite… Dans
l’idéal, en terminant second ou troisième,
Rennes affronterait alors le 6ème ou 7ème.
Méfiance tout de même, ces places-là étant
à l’heure actuelle occupées par Chaumont
et Nantes, classé juste devant Poitiers ! Si
la victoire est l’unique priorité des joueurs
au moment d’entrer sur le terrain, les cal-
culs pourraient être de mise jusqu’au 13
avril prochain, afin de se dégager la plus
belle des routes pour le Final Four. On
a hâte d’y être !

ET DEMAIN,
QUELLE ÉQUIPE ?

C’est à la fois le charme et la
complexité du volleyball
professionnel : les
joueurs voyagent
beaucoup et les
équipes, sur-
tout quand
elles fonc-
tionnent,
p e u v e n t
rarement per-
durer sur deux à

trois saisons. L’an prochain, le visage du
Rennes Volley 35 pourrait ainsi changer,
même si à ce jour, rien n’est arrêté. Le
coach, Nikola Matijasevic, le confirme : «
Tous les garçons, hormis les jeunes Valen-
tin Bouleau et Gildas Prévert, sont en fin
de contrat, c’est notre milieu qui veut cela
et aujourd’hui, je ne peux pas affirmer
que untel ou untel sera là ou s’en ira. Je
mentirais en disant que l’on ne réfléchit
pas déjà à la saison prochaine, aux profils
et à l’effectif mais il est encore trop tôt
pour affirmer quoi que ce soit. Ce que je
peux dire en revanche, c’est qu’à ce jour,
aucun joueur n’est venu nous voir en
demandant à partir. Nous en saurons
plus dans un mois, un mois et demi. Il
peut encore se passer beaucoup de choses,
sur le terrain notamment. »
Forcément attaqué sur ses meilleurs
joueurs, le RV35 essaiera avant tout de
conserver Miguel Tavares, son passeur,
déterminant et décisif tout au long de la
saison et consacré meilleur joueur du cham-
pionnat par la LNV à la mi-saison.
Autour de lui, Bram Van Den Dries a été
monstrueux depuis le début de la saison
tandis que Gustavo Delgado a apporté son
expérience et sa qualité technique au cen-
tre. Les deux garçons, qui ont passé la tren-
taine, auront aussi des propositions mais
ne seraient pas du tout opposés à une nou-
v e l l e année sur le parquet de Colette

Besson. Une certitude néan-
moins, au-delà des noms : l’obli-

gation pour le club, la saison
prochaine, en cas d’Europe,
d’élargir son groupe en expé-
rience et de doubler certains
postes afin de ne pas faire face
à des difficultés d’effectif à

mener tous les combats de
front.
Bien au-delà du terrain,
la saison 2019/2020 a
probablement déjà
commencé dans les
hautes sphères du
club. 

Julien Bouguerra

J01- RENNES – NICE 3-0
J02- TOURCOING – RENNES 0-3
J03- RENNES – AJACCIO 3-0
J04- CANNES – RENNES 0-3
J05- RENNES – POITIERS 2-3
J06- CHAUMONT – RENNES 3-2
J07- RENNES – TOULOUSE 3-1
J08- RENNES – MONTPELLIER 3-1
J09- NARBONNE – RENNES 0-3
J10- SÈTE – RENNES 0-3
J11- NANTES – RENNES 1-3
J12- RENNES – TOURS 2-3

J13- NICE RENNES 3-2
J14- TOULOUSE – RENNES 3-0
J15- RENNES – TOURCOING 3-2
J16- GAZÉLEC – RENNES 3-0
J17- RENNES – CHAUMONT 1-3
J18- POITIERS – RENNES 1-3
J19- RENNES – SÈTE 3-0
J20- TOURS – RENNES 3-1
J21- Rennes – Cannes 15/03
J22- Rennes – Narbonne 30/03
J23- Montpellier – Rennes 06/04
J24- Rennes – Nantes 13/04

CALENDRIER

49
40
37
36

34
32
28
26

26
22
22
11

101
2
3
4

CHAUMONT
NICE
NANTES
POITIERS

5
6
7
8

TOURCOING
TOULOUSE
NARBONNE
SÈTE

9
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11
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CANNES13TOURS
MONTPELLIER
RENNES *
AJACCIO

35

* - 2 pts de pénalité
comptabilisés
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Litiges de 
transport

Destockages

5, rue Jean-Le-Hô
ZI. route de Lorient

Rennes
Tél : 02 99 59 13 48 

Voir aussi notre boutique sur Le Bon coin

Electroménager...

Bricolage... Peinture...
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Yoann gesticule, crie et encourage depuis
l’en-but. En quarts de finale du championnat
de France de Fédérale 2, face à Beaune,
alors qu’il revient vers le banc, Jean Forgue
intercepte et les Bretons filent à l’essai.
Alors, le préparateur physique, chronomè-
tre en bandoulière, sprinte le long de ligne
de touche en hurlant pour accompagner
l’équipe jusqu’à l’essai. Pendant 80 minutes,

il se transforme avant de redevenir calme
et boute-en-train. Boute-en-train surtout.
Yoann, « le prépa » a souvent le bon mot,
le verbe aiguisé et un certain goût pour les
applications recensant les statistiques des
joueurs. Sous les couleurs du Rheu puis du
REC il a gravi les échelons, aux côtés de
Yann Moison et Kévin Courties.  « En arri-
vant à la fac, j’avais choisi d’aller en
STAPS car le sport est un champ d’activités
qui me plaisait. En deuxième année, il
fallait décider d’une orientation, et je
m’étais tourné vers l’entraînement puis
la préparation physique. » 
Il entre de plain-pied dans
l’univers du rugby à l’oc-
casion d’un stage au SC
Le Rheu. « J’étais le sta-
giaire de Simon Bois-
bluche (actuel prépara-
teur physique du RC
Vannes,ndlr). Quand il
est parti, j’ai pris en
charge la préparation
physique pour le club.
Yann (Moison) entraî-
nait là-bas et Kévin
(Courties) jouait
encore.»
Pour Yoann, l’aventure
dure près de sept saisons
sous les couleurs « jaune
et noir ». Il travaille, un an
durant, en parallèle, au Stade Rennais, en
Top 8, avant d’intégrer le REC à l’arrivée
de Yann Moison et Kévin Courties dans le
staff. Lors de son ultime saison au Rheu,
Yoann travaille aussi pour le REC. Les deux
équipes sont dans la même poule de Fédé-
rale 2 : « Le REC devait descendre il y trois

ans mais le club a été maintenu sur tapis
vert. L’objectif était d’obtenir la montée
avec Le Rheu et ça m’aurait paru ina-
chevé de ne pas connaître une saison à
ce niveau avec cette équipe. Donc j’ai
bossé pendant un an en doublon, c’était
mieux perçu à Rennes qu’au Rheu d’ail-
leurs (rires) ».
Au terme du championnat, alors que les
Noir et Blanc terminent troisième de la
Poule 2, éliminent le Rheu en barrages, puis
s’inclinent finalement à Orsay, Yoann intègre
définitivement le staff noir et blanc. 
« Yann et Kévin, ça fait bientôt dix ans

que je les côtoie, que je
les connais. On est très
proches et c’est pour cela
que je suis venu aussi »,
explique Yoann. Kévin
Courties, de son côté,
parle « d’un  gars très
généreux, attentif et cul-
tivé, devenu un ami » et
désormais partie inté-
grante du projet noir et
blanc.
La préparation physique,
point inévitable du jeu,
consiste au conditionne-
ment du joueur et de l’in-
dividu à une saison ten-
due en Fédérale 1 et à des
rencontres difficiles. « On

prépare les joueurs à la mobilité d’abord,
c’est très important. Pendant des années,
on a eu des profils distincts entre les
avants et les trois-quarts, cela s’est régulé
et il y a un retour actuellement vers l’évi-
tement et la vitesse. Ce sont ces profils
mobiles qui doivent faire la différence ».

     
       

       
       

     
        

        
       

       
       

        
       

      
  

      

    
     

 
       

    
      

      
      

       
         

      
         

      
      

      
       

   
      

       
       

        
      

       
  

      
     

      
      

        
      

         
   

       
      
       

         
     

     
      

        
       

      
     

      
     

        
      

        
      
       
        

      
        

      

   

RENNES ETUDIANTS CLUB RUGBY

« ON PRÉPARE LES
JOUEURS À LA MOBILITÉ
D’ABORD, C’EST TRÈS IM-
PORTANT. PENDANT DES
ANNÉES, ON A EU DES PRO-
FILS DISTINCTS ENTRE LES
AVANTS ET LES TROIS-
QUARTS, CELA S’EST RÉ-
GULÉ ET IL Y A UN RETOUR
ACTUELLEMENT VERS L’ÉVI-
TEMENT ET LA VITESSE. CE
SONT CES PROFILS MO-
BILES QUI DOIVENT FAIRE
LA DIFFÉRENCE »
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Le site internet du REC Rugby,
www.rennes-rugby.bzh nous
emmène toutes les semaines
dans les coulisses d’un club qui
n’en finit plus de monter. Ce
mois-ci, Jean Lesacher est allé à
la rencontre de Yoann Carnot, le
préparateur physique du groupe
de Fédérale 1, au cœur de sa
troisième saison sous les cou-
leurs du REC. Un portrait que
nous tenions à vous faire parta-
ger et qui révèle bien les valeurs
du rugby en général et du REC
en particulier. 

YOAN CARNOT,  UN “PRÉPA”     



Avec quels mots d’ordre ? « La qualité de
l’entraînement, la qualité de
l’intensité dans ces
séances et la gestion de la
charge totale de travail sont
capitales. Le développe-
ment du joueur, tu le fais
principalement en pré-sai-
son. Ensuite, tu maintiens,
tu rééquilibres. »
Chaque semaine de travail
permettant de préparer les
prochaines échéances avec
en ligne de mire les rencon-
tres de championnat : « Le
match, on l’attend évidem-
ment, car le groupe travaille
toute les semaines pour ces
moments. J’apprécie
aussi ce qui
entoure les

rencontres et notamment l’atmosphère,
les contextes des matchs. Mais le

maximum de plaisir, c’est
dans la hargne, dans le fait
de ne rien lâcher qu’on le
prend. Cela rend fier de
bosser avec des joueurs
qui sont présents quand
c’est difficile. »
Au moment d’évoquer
cette saison en Fédérale 1,
un souvenir s’impose. « Une

séquence m’a vraiment
marqué, c’était contre Dax
lors du match retour. Le
match était déjà plié, on ne

pouvait plus gagner
mais les joueurs

ont remonté
les bal-

lons,

en mettant des « carreaux », en avançant
dans les duels pour aller marquer l’essai
du bonus défensif. Ça m’a vraiment fait
mal de perdre mais ils m’ont rendu fier.»
Pour les Bretons, alors que le maintien est
quasiment acquis, les objectifs restent nom-
breux. « Il faut continuer à être sérieux.
La qualité du travail, j’en suis vraiment

content. Si on veut tous aller chercher une
qualification, il faut maintenir cette exi-
gence », explique-t-il. En espérant voir Yoann
courir le long de la touche en cette fin de
saison prometteuse.

Jean Lesacher
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CALENDRIER
J01- DAX – RENNES 32-27
J02- SURESNES - RENNES 19-20
J03- RENNES – COGNAC 09-31
J04- BERGERAC – RENNES 27-23
J05- RENNES – LANGON 20-03
J06- ROUEN – RENNES 28-23
J07- RENNES – TRÉLISSAC 33-23
J08- ARCACHON – RENNES 17-18
J09- RENNES – NIORT 16-22
J10- ST-MEDARD – RENNES 10-38
J11- RENNES – NANTES 16-21

J12- RENNES – DAX 26-30
J13- RENNES – SURESNES 28-10
J14- COGNAC – RENNES 15-09
J15- RENNES – BERGERAC 19-17
J16- LANGON – RENNES 08-17
J17- RENNES – ROUEN 13-18
J18- TRÉLISSAC - RENNES 23-19
J19- Rennes – Arcachon 10/03
J20- Niort – Rennes 24/03
J21- Rennes – Saint-Médard 07/04
J22- Nantes – Rennes 21/04

ROUEN
DAX
COGNAC

1
2
3

ST. NANTAIS
TRÉLISSAC
RENNES

4
5
6

NIORT
BERGERAC
SURESNES

7
8
9

ARCACHON
LANGON
ST-MEDARD

10
11
12

84
61
58

55
53
46

46
44
36

35
26
07
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      PAS COMME LES AUTRES…



Pour ceux qui ne seraient pas
informés, le samedi 2 février, Sté-
phane Milanese et Guy Daviaud

ont démissionné de leur mandat respectif
de président et de manager sportif. Nous
regrettons que les personnes qui s’inves-
tissent pour notre club aient pu découvrir
par voie de presse cette information,  et
plus particulièrement des justifications per-
sonnelles du président démissionnaire. L’ob-
jet de cette note d’information n’est pas
d’y répondre. En revanche, il est apparu
essentiel aux dirigeants d’informer leurs
partenaires des décisions qui en ont suivi
et de faire un point sur la vie du club. Les
dirigeants se sont réunis le mercredi 6
février pour constituer une nouvelle équipe
de direction du club.
Les « historiques n'ayant jamais souhaité
reprendre les rênes du club », Guillaume
Roux et Julien Kervarrec en prennent la
co-présidence. Ils sont secondés par une
équipe solide à différents postes : Brice
Landais (trésorerie), Joseph Jahier (Secré-

tariat), Samuel Gaud (Pôle Jeunes) et Lau-
rent Borde (Manager).
Ce nouveau bureau travaille d’ores et déjà
à l’élaboration d’un projet organisationnel
et sportif pour la saison à venir, avec l’ob-
jectif d’y associer tous les acteurs du club
: encadrement technique, joueurs, béné-
voles, dirigeants, mais aussi tous ceux qui
soutiennent notre club et y sont attachés.
Le Rugby est un sport d'équipe au sein
duquel « seul, on ne fait rien ». Le milieu
associatif requiert le respect et la recon-
naissance de tous ceux qui apportent leur
soutien, partenaires et bénévoles.
Aujourd'hui, l'histoire du club peut conti-
nuer à s’écrire, fondée sur nos valeurs rug-
bystiques que sont le partage et la convi-
vialité entre les femmes et les hommes
investis à servir leur sport favori au travers
du club. Notre priorité est d’intégrer des
énergies nouvelles qui désirent servir le
SC Le Rheu Rugby et de rétablir une com-
munication digne et respectueuse. Sur le
terrain, malgré de nombreuses blessures,

mais grâce au talent et au carac-
tère de nos joueurs, nous sommes
fiers du rugby que notre équipe
fanion propose et du spectacle
qu’elle offre à nos supporters
cette saison. Sa place au classe-
ment est certes décevante au
regard de son niveau de jeu et
d’engagement. Des erreurs ont
été faites cette saison et nous ont
pénalisés. Notre responsabilité
est collective, et nous en tirons
les leçons.
Néanmoins, n’oublions pas notre
ambition de début de saison, le
maintien, qui est aujourd’hui
presque assuré grâce à une belle
victoire arrachée face au PUC, une
solide équipe venue défendre ses
chances de maintien. La troisième
mi-temps de ce match, fêtée dans
la joie, a montré une nouvelle fois
combien la passion pour nos cou-
leurs est vivante.
Nous vous espérons nombreux
pour soutenir nos joueurs pour
la réception de Plaisir le 24 mars.
Deux autres événements à venir,
sont à retenir : le 30 mars, avec le
9ème tournoi des Frelons dans le
cadre du Super Challenge de
France Espoir avec la présence
de très belles écoles de formation
comme AGEN et ROUEN puis le 8 juin, avec
le vingtième Challenge André Lebas, qui
réunira un millier de jeunes joueurs de 8
à 14 ans venus de toute la France. Cet anni-
versaire sera l’occasion de rendre un bel
hommage au fondateur de notre club, qui
s’est éteint l’an passé.
L’activité du club continuera avec nos
jeunes et de très belles manifestations que
nous organisons.  Plus que jamais, la for-
mation des jeunes est notre priorité pour
assurer la pérennité du club. Elle l’est aussi
pour que les gamins découvrent ce magni-

fique sport autrement que par l’image véhi-
culée actuellement par les médias et notre
équipe nationale.
Les membres du bureau et l’ensemble des
dirigeants vous remercient une nouvelle
fois pour votre soutien et vos marques d’en-
couragement. Nous comptons sur votre
confiance pour poursuivre cette
belle aventure humaine et défen-
dre nos couleurs. 

Le Bureau
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J01- LE RHEU – ANTONY  27-17
J02- LE RHEU – LE HAVRE  32-19
J03- DRANCY – LE RHEU 23-13
J04- LE RHEU – MARCQ 06-48
J05- PARIS UC – LE RHEU 13-16
J06- LE RHEU - GENNEVILLI.  12-09
J07- CHARTRES - LE RHEU  10-06
J08- LE RHEU – ORSAY 22-18
J09- PLAISIR – LE RHEU 13-13
J10- LE RHEU – BEAUVAIS 18-24
J11- ARRAS – LE RHEU 05-33

J12- Antony – Le Rheu (report) 17/03
J13- LE HAVRE – LE RHEU 12-29
J14- LE RHEU – DRANCY 19-26
J15- Marcq – Le Rheu (report) 14/04
J16- LE RHEU – PARIS UC 06-03
J17- GENNEVIL. – LE RHEU 14-07
J18- LE RHEU – CHARTRES 21-17
J19- Orsay – Le Rheu 10/03
J20- Le Rheu – Plaisir 24/03
J21- Beauvais – Le Rheu 07/04
J22- Le Rheu – Arras 21/04

MARCQ
DRANCY
BEAUVAIS

1
2
3

ORSAY
ANTONY
GENNEVILLIERS

4
5
6

CHARTRES
LE RHEU
PLAISIR

7
8
9

LE HAVRE
PARIS UC
ARRAS

10
11
12

82
65
64

63
42
42

39
36
32

30
28
07

CALENDRIER
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Changement de Présidence, gros matchs à venir pour valider définitivement un maintien en bonne voie et programme chargé en fin de
saison tout autour du club : le Bureau du club brétillien a tenu à communiquer, via ses réseaux sociaux, sur ses nouvelles orientations et une
fin de saison rythmée par la lutte pour le maintien en Fédérale 2, plutôt bien engagée.

“
“

LE RHEU CHANGE DE TÊTE 
Crédit photo Facebook SC Le Rheu

SPORTING CLUB LE RHEU
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LE CALENDRIER

Pascal Thibaud avait prévenu : la seconde
partie de saison offrait un calendrier plus
abordable aux rennais, avec neuf réceptions
au programme. Pour le moment, force est
de constater que le coach ne s’est pas

trompé et que l’URB
est en avance sur son
tableau de marche.
Souvent bons face
aux « cadors » de la
poule cette saison
sans pour autant avoir
été à chaque fois
r é c o m p e n s é s
(défaites sur le fil à
Berk, Calais ou encore
Vanves après avoir
longtemps été en
position de s’impo-
ser), les Rennais sont
en pleine réussite sur
cette phase retour et
enquillent les points. Avec les venues du
trio de tête à Colette Besson dans les saisons
à venir, Calais (23 mars), Vanves (6 avril)
puis de Laval (20 avril), la fin de saison s’an-
nonce totalement passionnante et jouable
pour les Rennais qui auront à négocier des

déplacements compliqués au Mans et à
Juvisy. Avec huit victoires consécutives donc
cinq en championnat, l’URB est lancée sans
se fixer de limites, malgré le récent du
week-end passé face à Loon-Plage. Son
fidèle public a devant lui de belles raisons
d’avoir le sourire et aussi, l’espoir de play-
offs plus que jamais accessibles. 

UN COLLECTIF SOUDÉ

Dans cette équipe, pas de star ou de « Top
joueur » venu de lointaines contrées cher-
cher argent et célébrité. On le sait, l’URB
s’est reconstruite sur une base mêlant for-
mation à projet professionnel-études. Pour
le moment, force est de constater que cela
fonctionne, et plus que bien ! Avec une
solide ossature autour de jeunes formés au
club et arrivant à maturité, comme Lucas
Fontaine le capitaine, Philippe Gautier et
Joffrey  Sclear, les joueurs arrivés l’an passé
confirment et consolident le projet. Nikola
Djurasovic et Bojan Pelkic confirment leur
excellente première saison, Louis Trohel et
Brieuc Belloir apportent leur expérience
et la connaissance du championnat, tandis
que Yanis Tackerboust, arrivé l’été dernier
ou encore Antoine Pesquerel, recruté il y
a deux ans, se sont parfaitement intégrés
au collectif rennais, que ce soit sur le terrain
comme en dehors au travers du projet URB
dans la cité. En dehors des parquets, ce
groupe vit bien, passe du temps ensemble
et nourrit son histoire de victoires, mais
pas que... Les longs déplacements, parfois
dans des conditions dantesques et rythmée
par de longues parties de Loup-Garou (jeu
de société, ndlr), les derbies remportés, les
projets hors basket sont autant de moments
qui soudent un groupe, et ajoute une force
supplémentaire décisive dans les money-
times. Un atout considérable pour le club
pour aller toujours plus haut.

LE PROJET EST SOLIDE

Quand vous évoquez les ambitions et les
souhaits du club auprès de ses dirigeants,
président en tête, la ligne est clairement
définie, les idées limpides et la méthode
déjà en place. En choisissant l’an passé de

repartir presque de zéro, avec un
fonctionnement repensé puis en
affrontant des instances qui n’ont
pas épargné un club pourtant peu
avare d’efforts et de transparence
dans sa gestion, l’URB a posé des
fondations solides et planté en vue
d’un avenir radieux un « arbre des
possibles » dont les premières
feuilles commencent à germer. Le
public répond présent et les parte-
naires sont toujours solidaires et
présents autour du projet et bien
décidés à accompagner le club dans
de bons moments à venir après en
avoir connu de moins amusants.
Hors terrain, les actions dans les

quartiers et auprès des écoles continuent
d’apporter écoute, soutien et solidarité à
ceux qui en ont besoin. Sur le terrain de
l’éthique, le label « Sport Ethic » est lui aussi
toujours en plein développement, en
étroite collaboration avec le club et ambi-
tionne lui aussi un développement accéléré
dans les mois à venir. Après avoir connu à
deux reprises la N1 lors des dix dernières
années, le club semble cette fois-ci parfai-
tement structuré à tous les étages pour
revivre une aventure que toute une ville
attend impatiemment.

UN STAFF DÉTONNANT !

Impossible de ne pas le voir si vous vous
rendez un soir de match du côté de Colette
Besson : Pascal Thibaud, c’est une classe,
un costume, un col mao et un charisme
incontestable, écouté et respecté de ses
joueurs. Son vécu du monde professionnel
comme sa connaissance aigue du basket
sont un précieux atout au moment d’af-
fronter les différents caps se présentant à
ces joueurs dans les semaines à venir. Arrivé
dans la capitale bretonne en 2012, il a
connu les hauts et les bas du basket rennais
mais surtout, est une des pierres angulaires
du projet URB lancé en début de saison
passée, quand peu ou plus de personnes
croyaient encore en un avenir au haut
niveau. Quatrièmes l’an passé, ses joueurs
répondent aux attentes et offrent au tech-
nicien vendéen la perspective, en cette fin
de saison, d’un retour à un niveau qu’il
connaît déjà parfaitement. La réussite
actuelle n’est cependant pas le fait d’un
seul homme. A ses côtés, deux « petits
jeunes », pour qui les compétences n’ont
pas attendu les années. Pierre Golvan à la
préparation physique et Bastien Demeuré,
entraîneur adjoint et spécialiste de l’analyse
tactique, notamment sur le plan vidéo, abat-
tent un travail remarquable et remarqué et
ont une part importante, eux-aussi, dans
les très bons résultats. Un attelage gagnant
qui pourrait bien mener l’URB vers ses
objectifs plus tôt que prévu.

Julien Bouguerra

UNION RENNES BASKET40

Promise à une année de transi-
tion et travaillant dans la discré-
tion, l’Union Rennes Basket
réussit une poule retour du feu
de Dieu et grimpe au classement
discrètement, sans faire de bruit,
au point de pouvoir nourrir des
ambitions inattendues pour cette
fin de saison. Et si la Nationale
Une devenait un vrai objectif à
l’heure du sprint final ? Voici plu-
sieurs bonnes raisons d’y croire ! 

L’URB SURPRISE DE L’ANNÉE ?



Mars débute et vous êtes bien installées
dans le premier tiers de votre poule de Na-
tionale 2. Est-ce une vraie surprise ? 
Sincèrement, à la base, notre unique objectif
cette saison était le maintien. Le projet est
axé sur la mise en place d’une équipe, qu’il
faut porter à maturité, en franchissant les
étapes une à une. Pour autant, nous méri-
tons ces points, nous n’avons rien volé et
n’avons pas envie de nous arrêter en che-
min. Nous prenons les matchs un à un avec
zéro pression et ce n’est pas une seconde
place et une possible qualification pour les
play-offs qui vont changer notre manière
de faire ou d’être.

Quel est le secret de cette superbe saison ?
Il y a une belle cohésion dans ce groupe,
tout simplement. Beaucoup de change-
ments ont été opérés l’été dernier et il a
fallu trouver des automatismes, prendre sa
place dans un effectif nouveau. Je suis pas-
sée du statut de joueuse en rotation à celui
de « cadre » ou « ancienne » dans l’équipe
: tant mieux si cela fonctionne bien. Les
jeunes arrivées cet été nous ont apporté
de l’insouciance, de la fraîcheur. Leur
audace sur certains moments paie et les
résultats suivent.

L’ambition est-elle revue à la hausse ?
Nous voulons continuer d’enchaîner les
bons résultats, notre projet est sur le long
terme. Monter dès cette année ? Sincère-
ment, nous ne nous sommes pas préparées
pour cela, il faut prendre le temps de faire
les choses. La coache ne souhaite pas nous
mettre la pression  mais si nous pouvons
finir dans les deux premières, nous ne nous
priverons pas car cela permettrait d’en-
granger beaucoup d’expérience, notam-
ment pour les jeunes joueuses, en vue de
la saison prochaine. 

Cela signifie que monter
sera l’objectif l’an prochain ?
Nous verrons à ce moment-là mais les ambi-
tions seront probablement plus élevées.
J’ai déjà évolué par le passé en N1 où j’ai
pu faire quelques apparitions et sincère-
ment, le niveau n’est pas si éloigné du haut
de tableau de N2. Il faudra bien sûr se ren-
forcer un peu pour bien y figurer mais le
potentiel dans notre groupe actuel est là
pour faire de belles choses et évoluer, pour-
quoi pas, plus haut dans les années à venir. 

Sur le plan personnel, comment
juges-tu ta saison ?
Je suis plutôt satisfaite, surtout sur le plan
physique où je suis épargnée par les pépins,
contrairement à la saison passée. Je touche
du bois pour que cela dure. Pour ce qui est
du jeu, j’aime le fait d’avoir plus de respon-
sabilités cette saison, de donner des conseils
aux jeunes joueuses, de partager. Je m’épa-
nouis pleinement. De plus, j’arrive à conci-
lier mon métier d’infirmière avec les matchs
le week-end, c’est donc une saison vraiment
réussie pour le moment. 

Comment définirais-tu votre
coache, Agnès Fébrissy ?
Elle est top ! C’est quelqu’un qui sait nous
dire quand ça ne va pas, qui est franche,
mais qui dit aussi quand c’est bien. Tout se
passe très bien avec elle, il y a une vraie
dimension humaine, accessible et c’est très
important. Ce n’est pas toujours garanti
avec un coach. Et dans la vie hors du terrain,
elle sait aussi nous écouter quand cela est
nécessaire, c’est important.

C’est le mois des sports s’emm’Elles.
Estimes-tu que le sport féminin rennais est
toujours sous-exposé ?
J’aime beaucoup cette manifestation et je

me dis qu’il faudrait qu’il y en ait encore
plus si possible. C’est vraiment quelque
chose de positif pour le sport féminin, cela
nous permet d’être plus en vue, de rencon-
trer de nouveaux supporters et aussi, d’aller
voir nos collègues des autres sports. Par
exemple, nous avons du rugby pro féminin
à Rennes et cela reste assez peu mis en
avant. Une manifestation comme celle de
ce mois-ci est vraiment positive pour nous
toutes ! 

Le 23 mars, vous retrouverez la salle Colette
Besson. Est-ce pour autant une bonne nou-
velle pour vous ?
En début de saison, Agnès nous a demandé
si nous voulions nous entraîner à Colette
Besson une fois par semaine, sur un des

rares créneaux disponibles. Nous avions
dit non… Nous avons nos repères, nos habi-
tudes dans notre vieille salle Papu. Là-bas,
nous avons certes peu de monde mais nous
les entendons, sommes proches du public
et cela donne une ambiance de petit chau-
dron. Cette salle fait partie de notre histoire
et oui, il y a bien de l’eau chaude dans les
vestiaires ! (rires) Colette Besson, c’est dif-
férent mais nous sommes quand même
très heureuses d’y jouer le 23. Il y aura beau-
coup de monde, c’est l’occasion de montrer
ce que l’on vaut et de mettre en avant les
progrès effectués pour deux ans. Nous n’al-
lons pas nous en priver.

Recueilli par Julien Bouguerra 

(1) Ouverture selon arrêté préfectoral. (2) Prix TTC de la Suzuki Ignis 1.2 Dualjet Hybrid SHVS Pack, hors peinture métallisée, après déduction d’une remise de 1 800 € o�erte par votre concession-
naire Suzuki et d’une prime à la conversion de 1 000 € **. O�re réservée aux particuliers valable pour tout achat d’une Suzuki Ignis neuve du 01/01/2019 au 31/03/2019, en France métropoli-
taine dans la limite des stocks disponibles, chez les concessionnaires participants. Tarifs TTC clés en main au 01/01/2019. Modèles présentés : Suzuki Swift 1.2 Dualjet Hybrid SHVS Pack + option pein-
ture métallisée - Suzuki Ignis 1.2 Dualjet Pack : 12 940 €, remise de 1 800 € déduite et d’une prime à la conversion de 1 000 € ** + peinture métallisée : 500 € - Suzuki Baleno Pack 1.2 Dualjet + 
option peinture métallisée. Consommations mixtes CEE gamme Suzuki Swift (l/100 k m) : 4,1 - 5,3. Émissions CO2 (NEDC-WLTP) : 94 - 100 à 121 - 136 g/km. Consommations mixtes CEE gamme Suzuki Bale-
no (l/100 km) : 4,3 - 5,5 – Émissions CO2 (NEDC-WLTP) : 99 - 116 à 124 - 143 g/km. Consommations mixtes CEE gamme Suzuki Ignis (l/100 km) : 4,3 - 5,2. Émissions CO2 (NEDC-WLTP) : 98 - 117 à 118 - 130 g/km. 
** 1 000 € de prime à la conversion déduite pour la mise au rebut de votre véhicule particulier diesel immatriculé pour la première fois avant 2001, ou essence immatriculé avant 1997, selon dispositions �xées par le Code 
de l’Énergie.

Garantie 3 ans ou 100 000 km au 1er terme échu.

Réservez votre essai sur www.suzuki.fr
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PORTES OUVERTES LES 16 & 17 MARS 2019 (1)

*Un style de vie !

13 740 €à partir de
Gamme Suzuki Hybride

(2)
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AVENIR RENNES BASKET

AURÉLIE LE MÉTAYER :
“NOS POINTS, NOUS LES

AVONS MÉRITÉS !”

41

Joueuse cadre de l’équipe drivée
par Agnès Fébrissy cette saison,
Aurélie Le Métayer, 26 ans, en-
tend bien poursuivre jusqu’au
bout la belle série entamée par
l’Avenir de Rennes, aujourd’hui
en course pour les play-offs. Une
surprise finalement loin d’en être
une, qui offre de nouvelles pers-
pectives à un groupe jeune et
prometteur.  
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Pour cette quatrième édition de l’événe-
ment phare du sport féminin rennais, les
footballeuses du CPB Bréquigny ont re-
joint les rugbywomen du Stade Rennais,
les basketteuses de l’Avenir de Rennes et
les volleyeuses du REC. Tout au long du
mois de mars, vous pourrez ainsi assister
à des rencontres de haut niveau amateur

et voir à plusieurs rencontres de haut ni-
veau, avec une montée en très bonne voie
pour le REC Volley ou encore des play-offs
possibles pour les filles de l’Avenir ! Du 3
au 24 mars 2019, les filles vous attendent
nombreux pour les encourager et leur
donner encore plus de force et de pa-
nache !

« LES SPORTS
S’EMM’ELLES »,

C’EST QUOI ?

« Les Sports s’emm’Elles » est un événe-
ment sportif de promotion du sport fémi-
nin rennais et du sport amateur de haut

niveau. Le projet naît
d’une volonté com-
mune de trois clubs,
qui ont souhaité pro-
mouvoir leurs sports
auprès de la popula-
tion rennaise et ainsi
susciter des vocations
chez les jeunes filles et
les femmes. Après trois
éditions à succès, « Les
Sports s’emm’Elles »
sont de retour pour
vous faire trépigner
une fois de plus aux
bords des terrains.
Grâce au soutien des
institutionnels et des
partenaires privés,
« Les Sports
s’emm’Elles » souhai-
tent non seulement
continuer à faire
connaître leurs disci-
plines grâce aux
matchs de haut-niveau
amateur mais aussi, de
proposer des initia-
tions dans les clubs et
un tournoi multi-

sports avant l’été. Autre fait marquant
montrant l’évolution de l’événement, des
joueuses de chaque club étaient présentes
le 27 Février dernier, Place de la Mairie de
Rennes, pour le lancement de la Coupe du
Monde de Football Féminin !

LE FOOTBALL GAÉLIQUE
ET LE FUTSAL EN PETITES

NOUVELLES !

Cette nouvelle édition est l’occasion de
mettre en lumière deux nouveaux sports
qui se joignent à l’événement : le Football
Gaélique et le Futsal, visibles pendant le
3ème week-end de Mars. Vous pourrez
ainsi assister à un match de l'AS Rennes
Futsal contre Chateaubourg le vendredi
15 mars à 21h (gymnase du campus de
Ker Lann à Bruz) et à un tournoi de Foot-
ball Gaélique le samedi 16 mars de 14h à
17h (terrain de rugby du complexe sport
de La Harpe/Beauregard à Rennes) avec le
club du Rennes GAA.
Au-delà de ces deux découvertes, quatre
sports plus habituels sont au programme,
quatre matches de haut niveau à décou-
vrir en Mars
Le Dimanche 3 mars, le  REC Volley rece-
vait Le Touquet, Nationale 2 à Salle de
Courtemanche, avec l’ambition d’asseoir
un peu plus une 1ère place qui devrait, sauf
accident, offrir aux rennaises la montée
tant attendue depuis plusieurs saisons. Ce
match lançait la série des quatre événe-
ments promis aux spectateurs rennais.
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A Rennes, le sport de haut niveau amateur se conjugue au féminin dans de nombreuses disciplines. Le mois de mars est l’occasion de les
découvrir avec « Les Sports s’emm’Elles » ! L’Avenir de Rennes, le REC Volley, le Stade Rennais Rugby et le Cercle Paul Bert Bréquigny or-
ganisent la 4ème édition du Mois du Sport Féminin rennais.

DIMANCHE 10 MARS (14H30) :
CPB BRÉQUIGNY FOOTBALL / STADE DE REIMS
Division 2, Plaine de jeux Bréquigny - 35200 Rennes

SAMEDI 23 MARS (20H) :
AVENIR DE RENNES BASKET / US MONDEVILLE
Nationale 2, Salle Colette Besson,
12 boulevard Albert 1er - 35200 Rennes

DIMANCHE 24 MARS (15H00) :
STADE RENNAIS RUGBY / AS ROUEN UC
Élite 1, Stade Vélodrome,
10 rue Alphonse Guérin - 35000 Rennes

INFOS PRATIQUES
● Entrée gratuite pour le CPB Bréquigny Football,
● 3€ pour le Stade Rennais Rugby,
● 4€ pour l’Avenir de Rennes

LE RETOUR DES SPORTS  S’EMM’ELLES !

ÉVÈNEMENTS À VENIR 



En partenariat avec la Ville de Rennes, le
Mois du Sport Féminin est organisé par
4 clubs rennais.

LE REC VOLLEY

Le REC, club créé en 1946, au sortir de la
seconde guerre mondiale, par Eugène Ma-
lapert et quelques amis assidus des bancs
universitaires, voit ses sections féminines et
masculines accèder au niveau national en
1952 et ne plus jamais le quitter ensuite.
Ce club s’est toujours inscrit dans la forma-
tion des joueuses et joueurs de haut niveau
et fait de la compétition son ADN, se place
dans le top 3 des clubs formateurs en France
(60 phases finales de Coupe de France
jeunes depuis l’année 2000, de nombreux
internationaux dont 5 jeunes encore cette
saison). Fort de 300 licenciés, le REC volley
est représentatif de la parité H/F. La section
féminine, après avoir évolué au plus haut ni-
veau au tout début des années 90, s’est re-
structurée depuis 3 ans pour tenter de
revenir au premier plan d’ici à 4 ans. La pre-
mière étape avec la montée dans l’anti-
chambre de l’élite cette saison est en bonne
voie. 

L’AVENIR DE RENNES

L'Avenir de Rennes, association omnisports
de plus de 90 ans, s'inscrit dans l'histoire de
la Ville de Rennes, tant par son implication
dans la ville que par les disciplines prati-
quées (Gymnastique, Tennis de table, Mus-
culation, Badminton, Multi-sports, Basket).
Forte de ses 270 licenciés dans la section
basket, l'Avenir de Rennes, qui a toujours eu
pour maître- mot la formation des joueuses
et joueurs de Haut Niveau (création de l'URB
avec le RPA), est un vecteur d'attraction de
sport de Haut Niveau.

Aujourd'hui, 24 équipes sont engagées en
championnat, avec notamment les équipes
fanions qui évoluent au niveau national (NF2,
NF3, U18F France, U15F et U15M Nation). La
section "amateur" regroupe une vingtaine
d'équipes évoluant au niveau régional et dé-
partemental.

LE STADE RENNAIS RUGBY

Fondé en 1999, le Stade Rennais Rugby est
un club de rugby féminin. Composé de plus
d’une centaine de joueuses réparties en 4
équipes : Elite 1 (1er niveau français), Fédé-
rale 1, Fédérale à X et Cadettes (-18 ans) en-
gagées dans des championnats régionaux
et nationaux de rugby à VII et à XV. Le SRR
est à la lutte pour participer aux phases fi-
nales dans chacune des catégories et
compte cette saison 9 internationales
(France à XV, France à VII, France U20, Italie
à XV et Italie à VII) dans son effectif.

LE CERCLE PAUL BERT
BREQUIGNY

Le Cercle Paul Bert Bréquigny est l’une des
dix sections du Cercle Paul Bert, association
d’éducation populaire, présente dans les ter-
ritoires depuis 110 ans. Il existe 6 clubs de
football au Cercle Paul Bert, dans 5 quartiers
prioritaires. Ce sont plus de 2000 licenciés
qui sont en action chaque semaine sur les
terrains. Une section féminine a été créée en
1995 au CPB Bréquigny, l’une des premières
de Bretagne. Le club a su se structurer et se
développer pour jouer plus d’une dizaine de
saisons en division 2 Nationale. Sur les 3
dernières saisons, le club connaît une aug-
mentation de 120% des effectifs féminins et
a effectué son retour en division 2 en sep-
tembre dernier. 

À PROPOS
DES ORGANISATEURS

LE RETOUR DES SPORTS  S’EMM’ELLES !
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Lmmedias.vm@gmail.com

en dépôt dans  140 points sur Rennes
et distribués les jours de match

VOTRE PUB
DANS “RENNES SPORT”

25.000
EXEMPLAIRES

INFORMATION ET LOCALISATION SUR

WWW.RENNESSPORT.FR

www.staderennaisrugby.fr
www.avenir-rennes-basket.com
www.recvolley.fr
wwwcpbbrequignyfoot.comCO
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LES SPORTS S’EMM’ELLES
SOUTIENNENT

L’ASSOCIATION CAP OUEST
ET LES DRAGON LADIES

Pour cette 4ème édition, les Sports
s’emm’Elles ont souhaité soutenir l’as-
sociation rennaise Cap Ouest, Cancer
et Activité Physique Ouest, qui a pour
but de promouvoir l'activité physique
adaptée dans la prévention et la lutte
contre le cancer qui a pour finalité le
mieux être physique et psychologique
des patients.e.s. Les Dragon Ladies de

l’association “Roz'Eskell” et les Pink
Malova'a basées à Saint Suliac Les Dra-
gon Ladies naviguent sur un Dragon
Boat, une embarcation ancestrale chi-
noise de 20 places. Le mouvement de
pagaie, au rythme du tambour, permet
un drainage lymphatique naturel. Le
bienfait de cette activité sportive, en-
cadré par des coachs formés, est au-
tant physique que psychologique. De
plus, une vente de ruban rose sera or-
ganisée durant l’évènement et la re-
cette sera intégralement reversée à
l'association Cap Ouest !



journal rennes sport *

En 2019, RENNES SPORT encore plus
présent sur les réseaux sociaux

* AU FAIT, UN JOURNAL GRATUIT

COMMENT
ÇA MARCHE ?

RennesSport

Magazine Rennes Sport

* Des vidéos exclusives

des places de match à gagner

Le 30 mai prochain, le journal RENNES SPORT fêtera ses deux
ans d’existence, une belle performance dans ce milieu en
crise qu’est la presse en général, et la presse “gratuite” en
particulier, qui ne vit que par les recettes publicitaires.
La pérennité de notre journal totalement indépendant est due
à une équipe tant rédactionnelle que commerciale bien rôdée
désormais, qui a su apprivoiser le microcosme du sport rennais
et trouver un écho auprès des entreprises locales, fidèles
(80% de renouvellement des contrats), qui trouvent un intérêt
réel à communiquer dans notre support.
Pour que notre journal puisse continuer de proposer une offre
éditoriale riche qui traite de l’actualité fournie de tous les
sports du secteur, avec un tirage et un rayonnement important
(25.000 exemplaires mensuels, plus de 40.000 lecteurs par
numéro), il faut pouvoir compter sur de nouveaux partenaires,
qui voudront promouvoir leurs entreprises ou leurs évènements
par de la visibilité dans notre support. Comptez sur nous, on
compte sur vous !

POUR RECEVOIR LA PLAQUETTE ET NOS TARIFS

CONTACT.RENNESSPORT@GMAIL.COM

remercie
ses fidèles

annonceurs *
LE JOURNAL GRATUIT DU SPORT RENNAIS

25.000 exemplaires / mois25.000 exemplaires / mois25.000 exemplaires / mois25.000 exemplaires / mois25.000 exemplaires / mois25.000 exemplaires / mois



CESSON SEVIGNE
IBIS PRO
La Rigourdière
NET PLUS 
60 A Rue de la Rigourdière
CARREFOUR CESSON
Route de Domloup
MEN’LY
1, Route de Domloup
GLAZ ARENA (à venir)
Parc de la Monniais 
LE COSY
9B Rue de Paris
DOMINO’S PIZZA
Rue de Paris
VISUAL OPTIC 
8, Place de l’église
LA CAVE A FLO
3, Allée de Bray
LE BŒUF TRICOLORE
1, Rue de la carrière
VOLVO
1, Allée de Bray

BRIT HOTEL ATALANTE
1 ter Rue de Fougères

NOYAL-SUR-VILAINE
CENTRE LECLERC
ZAC Le Chëne Joli 

CHANTEPIE 
DECATHLON CHANTEPIE
3, Rue du Moulin

CHATEAUGIRON 
HYPER U
Le Petit Launay

VERN-SUR-SEICHE 
URBAN SOCCER
Le bois de soeuvres
VANDB
5, Rue de Chantepie

NOYAL-CHATILLON
SUPER U

Avenue des Platanes

CHARTRES DE BRETAGNE
CARREFOUR MARKET 
Rue de la Croix aux Pottiers 

ST-JACQUES DE LA LANDE
SAB OUEST
296, Rue de Nantes 
SUPER U
256, Rue de Nantes 
GOLF DE RENNES
Le temple du cerisier 
HOTEL CAMPANILE 
5, Rue Frédéric Benoit 

BRUZ
SUPER U 
12, Place de Bretagne
GOLF-HOTEL CICE BLOSSAC
Avenue de la Chaise
LE COMPLEXE 
Le Reynel

INTERMARCHE (à venir)
ZC Le Chêne Vert 

PONT-PEAN
U EXPRESS
31, Avenue du chemin Vert

GUICHEN 
SUPER U
ZA Les Grèes Madame  
SPORT 2000
ZA Les Grèes Madame

BAIN DE BRETAGNE 
CENTRE LECLERC
27, Rue des Estuaires,
Parc Activités Château Gaillard
SPORT 2000
29, rue des Estuaires,
Parc Activité Château Gaillard
MAC DONALD’S
1, Route des Estuaires 

MORDELLES 
SUPER U 
Avenue des platanes

MONTFORT SUR MEU 
SUPER U
ZC Launay Quéro

LE RHEU
AVIASIM
3, Allée des Saules
U EXPRESS LE RHEU
Rue de Cintré
GOLF DE LA FRESLONNIERE
Le bois Briand

L’HERMITAGE 
SUPER U 
Rue de Rennes, La Musse

VEZIN-LE COQUET 
U EXPRESS
26, Rue de Rennes
AU COMPTOIR VENITIEN
3, Rue Maurice Fabre
AQUA WELNESS
2, B Rue du Bourg Nouveau 

PACÉ 
LE COQ EN PAT
Centre Commercial CORA
CANADIAN STEAK HOUSE
Av. du phare du grand jardin
LE PACEEN 
8, Place Sainte-Melaine

LA CHAPELLE
DES FOUGERETS 

UTILE 
1, rue de la Mairie

MONTGERMONT
SQUASH BADMINTON 
2, Rue Newton

MELESSE 
SUPER U MELESSE
ZA de la Métairie, Quartier Libre 
URBAN SOCCER CAP MALO
Avenue du phare du Grand Le-
jeon CC Cap Malo

LA MEZIERE
GOLF CAP MALO
CC Cap Malo
CANADIAN STEAK HOUSE
ZAC de Cap Malo 
CAP MULTISPORTS
ZA de la Montgervalaise
ESCALE OCEANIA 

Av. du Phare du Grand Jardin
GO SPORT 
CC Cap Malo

GEVEZE
CARREFOUR MARKET 
31, Rue de Rennes
Centre Commercial La Flume 

SAINT-GREGOIRE 
LES HALLES ST-GREGOIRE 
La Robiquette
LA COMPAGNIE
DE LA LITERIE  
Rd Point, La Robiquette
GARAGE DE L’ARRIVEE
Rue Bahon Rault 
GRAND QUARTIER – GEANT 
Route de Saint-Malo
SPORT 2000 ST-GREGOIRE
Galerie com. Grand Quartier
ONCLE SCOTT 
Rue du Chesnay Bauregard
GREG CAFE
CC Leclerc SAINT-GREGOIRE
HOTEL RESTAURANT
LE VILLENEUVE 
6, Rue Saint-Vincent
SPADIUM 
La Ricoquais 
CENTRE DE KINESITHERAPIE 
6, Parc de Brocéliande
ITGA BATIMENT U
Parc Edonia  
AQUATONIC
Centre d’affaires Alphasis
LES RELAIS D’ALSACE 
Rue des Iles Kerguelen
BMW HUCHET 
ZA Activité de la Brosse 
SALLE DU SGRMH
La Ricoquais 

BETTON
DÉCATHLON BETTON 
Village Sport
CARREFOUR MARKET
Avenue Mozart, la levée

THORIGNE FOUILLARD 
CARREFOUR MARKET
6, Allée des platanes

LIFFRÉ
SUPER U
98, Rue de Rennes

SAINT-AUBIN D’AUBIGNE 
SUPER U
2, Allée de la Piloinais 

RENNES SUD 
CENTRE ALMA
Restaurant le Continental
CENTRE ALMA
Restaurant Nachos 
BOWLING ALMA 
2 Rue du Bosphore
SUPER U
SARAH BERNHARDT
Boulevard de l’Yser 
SUBWAY
Boulevard de l’Yser
CPB RAPATEL POTERIE
3, Rue Rapatel 
CPB BLOSNE SAVARY
4, Rue de l’Andorre
CPB BREQUIGNY
10, Boulevard Albert 1er

CPB BLOSNE LANDREL
10, Chemin du Landrel
DOMINO’S PIZZA 
34, Rue Sully Prudhomme
PISCINE BREQUIGNY 
10, Boulevard Albert 1er

SALLE COLETTE BESSON
12, Boulevard Albert  1er

RENNES  EST
HÔTEL IBIS RENNES BEAULIEU
1, Rue du Taillis/Rue de Rennes
VANDB Rennes Sud Est
1, Rue de la Sauvaie
BRIT HOTEL
260 Rue de Chateaugiron
U EXPRESS SAINT-HELLIER 
75, Rue Saint-Hellier

CHEZ MR JOE
77, Avenue Aristide Briand
RAGING BULL CLUB
44 Rue Louis Kerautret
Botmel

RENNES NORD 
LE BLIZZ
8, Avenue des Gayeullles
PISCINE DES GAYEULLES
16 Avenue des Gayeulles
LOCAL RUGBY KROGIT 
Rue du Prof. Maurice Audin
SUPER U 
Rue de Fougères 
VANDB Longchamps
4 A, Rue Ferdinand Pelloutier
DOMINO’S PIZZA
3, Rue de Saint-Malo
CPB LONGCHAMPS
60 Rue des Doyens Albert
et Pierre Bouzat
CPB NORD OUEST
28, Rue Charles Géniaux
CPB GINGUENE
13 bis Rue Ginguené
CPB GAYEULLES
12, Rue les Longs prés
DECATHLON ESSENTIEL 
Rue René Collin
LES TROIS BRASSEURS 
316 Rue de Saint-Malo

RENNES CENTRE
BOULEVARD DES SPORTS 
1, Quai Lamennais

LA PAIX
1, Place de la République
TIO PAQUITO 
16, Rue Raillier du Baty
DIRECTION SPORTS MAIRIE
2, Rue Gambetta
PISCINE SAINT-GEORGES
2, Rue Gambetta
U EXPRESS  HOCHE
Place Hoche
SURCOUF 
13, Place de la gare
SAN REMO 
7, Place de la gare
LES SAVEURS DE JOSEPH 
30 bis, Avenue Janvier
LE CAFE DE RENNES
12, Place de la gare 
LE CAFE NOIR
55, Avenue Janvier
LE PETIT CABOULOT
14, Place de la gare
GARE SNCF
Boulangerie, Kiosque.
CPB SIEGE 
30 bis rue de Paris
GROUPE LAMOTTE 
5, Boulevard Magenta
HOTEL CAMPANILE
28, Avenue Janvier
U EXPRESS RUE DE BREST
21, Rue de Brest 
U EXPRESS LIBERTE
27-31 Rue Poullain Duparc
SPEEDBURGER 
Bd de la tour d’Auvergne

RENNES OUEST
U EXPRESS BEAUREGARD 
14, Avenue Cucillé
PISCINE VILLEJEAN
1, Square d’Alsace 
CPB VILLEJEAN 
4 bis Square du Berry
CARREFOUR MARKET
VILLEJEAN
50 cours Du Psdt JF Kennedy
DOMINO’S PIZZA
90, Rue de Saint-Brieuc
LE VALY
148 Bis Route de Lorient
CARREFOUR MARKET 
95 Rue de Lorient
BOB+
5, Rue Jean Le Ho 
SOCCER RENNAIS 
35, Manoir de Servigné
TAVERNE DE
MAITRE KANTER 
Route de Lorient 
VANDB Rennes
222, Rue de Lorient
BILLARD POOL SHOP 
1c Rue Jean Lemaistre
CPB CLEUNAY
2, Boulevard de la Guérinais
SPACE LASER 
12, Rue Jules Valles
RESTAURANT FLUNCH 
Centre Commercial Cleunay
HOTEL CAMPANILE
CLEUNAY
120 Rue Eugène Pottier 

ET RETROUVEZ AUSSI NANTES SPORT EN VERSION NUMÉRIQUE
SUR NOTRE SITE INTERNET WWW.RENNESSPORT.FR

RENNES SPORT présent les jours de match *
au Roazhon Park, à la Glaz Arena, à Colette
Besson et à la Ricoquais !

* à l’occasion du premier match du mois

OÙ VOUS PROCURER RENNES SPORT
CHAQUE MOIS (SORTIE CHAQUE 2E MERCREDI DU MOIS)

INFOS PRATIQUES



Passionné de golf depuis de longues années
et responsable du développement de la
concession Mazda  à Cesson-Sévigné,
Jean-Charles Legrand, grand artisan de l’évé-
nement, se réjouit de la grande première
à venir le lundi 1er avril au Golf de la Fres-
lonnière, au Rheu : « J’ai toujours pratiqué
et aimé le golf, même si je suis tout sauf
un grand joueur ! En m’investissant dans
la création du Mazda Alliance Tour Bre-
tagne, je souhaite déjà rappeler que le
golf est avant tout un sport et non uni-
quement un « loisir de riche », qui doit
se démocratiser et s’ouvrir à tous, y com-
pris aux jeunes. Je pousse les enfants à
découvrir sa pratique, il faut y réfléchir.
Ce sont eux qui feront demain. »
Cette compétition, organisée par Benjamin
Seité, président PGA Bretagne, profession-
nel de golf, présente un format innovant :
« Il y aura un joueur pro associé à un
amateur sur un parcours de 18 trous, ce
via six étapes disputées à proximité des
six concessions présentes en Bretagne.
L’épreuve comporte donc six dates, à
Rennes, Vannes, Quimper, Saint-Brieuc,
Brest et Lorient. A terme, cela prendra
peut-être une envergure nationale. Pour
le moment, la compétition est mise en
place pour trois saisons. »
Concernant le format, plaisir et spectacle
devraient être au rendez-vous, tout comme
l’occasion de travailler un peu la notoriété
et la découverte de la marque : « Cette
alliance pro-amateur permet à chacun

de trouver son plaisir et de faire connaître
la discipline de tous. Pour chacun des évé-
nements, il y aura la possibilité de venir
découvrir la gamme Mazda, qui sera
exposée sur le golf et de venir échanger
avec les membres de la concession.
Aujourd’hui, Mazda est un Challenger
Premium, avec 0,7 % de part de marché.
Nous avons besoin de nous faire connaî-
tre, de notoriété et ce genre d’événement
va aussi dans ce sens, en toute convivia-
lité. » 
Ouvert au public, l’événement permettra
ainsi aux amateurs de venir à la rencontre
de joueurs professionnels et de s’imprégner
d’un sport auxquels les clichés collent à la
peau : « Il y a beaucoup de valeurs posi-
tives dans cette discipline mais comme
toute activité physique, elle nécessite du
travail, la répétition des efforts, l’appren-
tissage et l’assimilation des gammes et
enfin, de l’endurance, mentale comme
physique. Un sport complet qui ne
demande qu’à évoluer dès demain. » La
raison d’être de l’Alliance Mazda Tour Bre-
tagne dont la première étape se tiendra au
Golf de la Freslonnière, avec l’accueil et le
soutien chaleureux de Guillaume Piron,
directeur du site, le 1er avril. A chaque com-
pétition,  trois clients seront invités pour
participer à l’événement, ajoutant du lien
entre sport et entreprise. 

Pour tout renseignement, rendez-vous sur
la page Facebook du PGA Bretagne. 

LE MAZDA ALLIANCE
TOUR BRETAGNE

DÉMARRE DU CÔTÉ
DE LA FRESLONNIÈRE
Le beau temps est de retour et les golfeurs retrouvent les Greens.
Cette saison, la PGA Bretagne est fière de vous présenter un tout
nouveau circuit: le Mazda Alliance Tour Bretagne. 

ÉVÈNEMENT46

LE CALENDRIER DU MAZDA
ALLIANCE TOUR BRETAGNE :

Lundi 1er Avril au Golf de la Freslonnière
Concession Legrand Bretagne Auto (Rennes)

Lundi 13 Mai au Golf de Baden
Concession Park Lann (Vannes)

Mardi 18 Juin au Golf de Cornouaille
Concession EDC Motors (Quimper)

Mardi 17 Septembre au Golf des Ajoncs d’Or
Concession Legrand Bretagne Auto (Saint Brieuc)

Mardi 15 Octobre au Golf des Abers
Concession SARL Central Auto (Brest)

Mardi 19 Novembre au Golf de Ploemeur Océan
Concession Prestige Auto Evasion (Lorient)

LE DÉROULEMENT
D’UNE JOURNÉE D’ALLIANCE :

- 8h30 : Accueil des équipes
- 9h00 : Briefing et distribution des cartes de score et des gifts de départs
- 9h30 : Départ de la compétition en SHOT GUN
-14h-14h30 : Retour des équipes au club house.
-15h00 : Déjeuner au club house suivi de la 
remise des prix et de la photo de l'ensemble des participants

POUR PARTICIPER AUX ÉPREUVES :

-être à jour de votre licence FFG et de votre certificat médical
-composer une équipe avec pro PGA BRETAGNE. Si vous n'avez pas de professionnel n'hésitez
pas à nous contacter.
-droit d'inscription de 130 € à régler par chèque à l'ordre de la PGA BRETAGNE (130 € incluant
le green fee, le déjeuner ainsi que les 18 trous accompagnés par votre professionnel)
Nous pourrons compter sur la participation à la dotation de partenaires majeurs tels Pierres et
mer ainsi que MY GOLF TRIP, spécialiste des séjours golfiques.

LES PARTENAIRES DU MAZDA ALLIANCE TOUR :



DU 6 AU 24 MARS 2019**

* Une paire de baskets usagées rapportée donne droit à 30 € de remise sur l’achat d’une paire de chaussures neuves à partir de 120 € et plus ; ou 20 € de remise sur l’achat d’une paire de chaussures neuves 
entre 60 € et 119,99 € ou 10 € de remise sur l’achat d’une paire de chaussures neuves entre 40 € et 59,99 €. Exclusivement cumulable avec l’offre +10% de remise supplémentaire dès 3 paires achetées. Voir 

conditions à l’accueil. Dans la limite des stocks disponibles. Offre valable dans les magasins participants, liste sur sport2000.fr. Sous réserve d’erreurs typographiques. ** À l’exclusion des magasins fermés 
le dimanche. OP 03/2019. RCS Évry 421 925 918 Sport 2000 FRANCE SAS. France. © Getty Images

JUSQU’À
*

SUR L’ACHAT D’UNE NOUVELLE 
PAIRE DE CHAUSSURES

EN RAPPORTANT VOS VIEILLES BASKETS QUE NOUS RECYCLONS
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